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La Ligue Internationale a posé a son 
premier Congrés deja, au printeaps 74 la 
nécessité et l'urgence de la reconstructfon 
de la I Vete Internationale en fonction de 
1.1 situation politique qui était celle de 
la eaturation rapide de la révobtion I 1' 
chelle eondiale et de l'accéláration di 

rythae de la lutte des classes. 

Le Zeae Congrí de la Ligue Internatio­
nale a caractérisé, 3V6C le développeaent 
de la lutte des classes et l'approfondis-
seaent de la crise de l'iapérialisae et de 
ses agences ouvrie-es : la bureaucratie 
stalinienne et la social déaocratie Inter­
nationale, la sjtuation en Ejrope coaae 
pré-révolutlorwiaire. 

La décoaposition de la dictature en Es-
pagne, la aobilisation a un haut niveau de 
la classe ouvriere et de toutes les aasses 
opprieées en general contre l'exploitation 
et le capital , la crise profoné du capi-
talisae 3 1'eche lie internat ionale font 
que c'est dans ce pays que la aaturation 
de la révolution est allée le plus loin et 
que c'est de son déclencheaent que dépen-
dra 1'extensión du aouveaent a toute i'Eu­
ro pe. Avec le gouverneaent de Front P»** 
laira M.F.A- Soares - Cunhal installé a 

(Mitfl pf.2) 

LA DICTATURE FRANQUISTE 
DOIT RECULER! 

Ai Pays Basque arrestations, tortures, passage des prisonniers dans Tes arenes 
sont devonis des fa i ts j 'ot idiens depuis la déclaration de Tétat d'exception. La 
censure a i l i t d i re est aopliquée dans toute l'Espagne sur les inforaaticns en pro-
venance du pays basque. Les t i l i t an ts refugies en France sont pourchassés par les 
tortlonnJres fascistes avec le soutien de la pol'ce de Poniatoeski. 

Des la proclaaatIm de l ' t ' tat d'exception la Ligue Internationale a pris ses 

responsabilites. Elle a lancé un appel a la classe ouvriere Internationale, 1 tous 

ses ai l i tants 

pour une CAiPAGNE INTERNAT UN ALE DE D6ILISATICN 

pour la levée iaaédiate de l 'état d'exception au pays Basque 

pour la Hbération ianédiatc de tous les et, risonnés pol ¡tiques. 

La section españole de la L I .R.Q. I . , le Partí Ouvn'er Révolutionnaire d' 
Espagne (P.O.R.E) continué de «obiliser et d'organiser les travailleurs pour abat-
tre Franco. 

La dictature f r «Quiste doit reculer. Nous devons et nous pouvons la faire 
reculer. L'état d'exception n'est pas une mesure répressive "de plus". Si la clas­
se ouvriere ne réagit pas, el le sera Jtendue a l'enseable du pays. 

Les organisations qui ont tenté de se t a i r sur cette question ont été ob l f -
gées de se «anifester. ,'Jais seulaaent quand les travailleurs eux-aeaes l'exigent. 
Plus, el les veulent se contenter de siaples "aanifestations de solidarlté* alors 
qu ' i l faut une aobilisation continué de la classe ouvriere internatiorale jusqu ' 
a ce que la dictature franquiste recule. 

La Ligue Internationale propose la foraation d'un CffllITE UNITAIRE etappelle 

les travailleurs, jeunes, leurs organisations a le soutenir et a le développer. 

A BAS LA DICTATJRE FRANQUISTE ! 

VIVE U eOLUTION ESPAGNOLE ! 

le 3 juin 1975 
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Lisbonne qui tente vaineaent de cLntenir 
les aasses dans le respect de la legal f ié 
bourgeoise et son Etat, la péninsule ibé-
rique concentre 1'affronteaent entre les 
asses laborieuses et les enneais de la -

révolution qui se prepare a 1'¿c¡.e 11 -- -on-
diale . 

Con're le aouveaent révolutionnaire de 
la classe ouvriere, contre la Ligue Inte:-
nationale dans ce «ouvement, en i'appuyant 
sur lui en le développant, tous ees en­
neais de la révolution apportent leur sou-
tien actif a la dictature franqui.te a 1* 
agonie, a la bourgeoisie d'Espagne dans la 
panique. Oirecteaent au Portugal par la 
participation des directions traltres a la 
classe ouvriere, Soares du Partí Soc¡alis­
te et Cunhal du p ar t i stalinien, au oou-
verneaent b urgeois de Front Populaire a-
vec le représentant de la bourgeoisie pop-
tugaise, le louveaent des Forces Araées,l' 
alliance iapérialisae-stalinisae et réfor-
aisae se charge d'eapícher la liquidation 
du syst"ae d'exploitation capitaliste au 
Portugal. 

Les centristes de tous gen-es, surtout 
ceux qui usurpent frauduleuseaent le .dra-
peau de la IVéae Internationale, continu-
ent fidéleaent leur suivisae dc la petite 
bourgeoisie nationa'iste et leur capitula­
r o n devant U stalinisae et l j social de-
aocratie aalgré les coups tres durs CM¡ 
leur sont portes par le déVeloppeaert de 
la lutte des classe:: lui-aeae t t le proc<r-
sus de dislocation qui les touche - pa-
blistes du secrétariat un i f iú , renégats de 
Laabert-Just de l'O.C. 1. francaise, sectav 
res opportunistes de "l ' international Cora-
alttee" de Healy, tous suivent ou soutien-
nent pile al ie et chacun a sa aaniére : MFA, 
Soares, Cunhal, PÜUS! et PSOE en Espagne, 
coaaissions ouvriéres et UGT e t c . . Pas un 
seul ne se base plus sur l'essence du pro­
grame de la IVéae Internationale : Indé-
perdance de classe du prolétariat. 

La derni"re reunión de 1'O.T.A.tl- S 
Sruxelles avec la part ic ipat ion de Vasco 
Gongalves et Rosa Continho, les "révolu-
tionnairj^" du H.F.A., aux cotes de Ford 
et Giscard, la visite de Ford a Madrid 
pour apporter son soutien direct au fran-
quisae apres l'echec de sa volontt de 
faire rentrer l'Espagne fasciste dans le 
dispositif iapprialiste occidental, les 
demitres aanoeuvres de l'O.T.A.ft. aux co­
tes du Porojgal sont la pour rappeler le 

souci que se fa i t l ' iapérialisae du aaintt-

en de sa doaination sur la péninsule Ibé-

r i que. 

En aéae teaps que la répression s 'é-
tend '-: toute l'Espagne, que la censure est 
iaposée a tous les journaux sir lt=? nouveV 
les en orovenance des provinces basques 
sr"js l 'état d'exception, que la pólice de 

Poniatoisky - Giscard pourchasse les e i l i -
tants refugies en France et apporte son 
aide aux policiers fascistes venus assassv 
ner les révolutionnaires espagnols par 'a 
bourgeoisie européenne. 

ParaJlileaent a sa lutte pour déaante-
ler les organes autonoaes des travailleurs 
au Portugal, Cunhal declare qu ' i l est p r l t 
a passer des accords de "bon voisinage et 
d'aaitie' avec l'Espagne franquiste" (t) et 
apporte tout son soutien a la bourgeoisie 
portugais- représentée par U 3I.F.A. Cela 
est encoré plus c la i r quand on sait :iut 1 -
Pacte Ibérique" de Salazar-Fraxo [racít 
d'assistance a i l i ta i re autuelle) n'á pas 
été atrogé aprés le 25 avr i l par le gou-
verneaent es Front Populaire. 

Enfin, en Lspagne aéae, le part i s ta l i ­
nien, le P.C.L., organise toute sa o o l i t i -
que pour déaobiliser les travailleurs et 
tenter de perpét..er la dictature du capital 
en sauvant l 'état bourgeois par laaise en 
place de "la junte déaocratique", front po­
pulaire avec les aonarchistes. La derniere 
actior f jsciste aenée par la dictature con­
tre la "lasse ouvriere d'Espagne et l'orga-
nisation des élections au Syndicat vertical 
fasciste, la C A S . conteaporaines dc l 'é­
tat d'exception au pays basque, que notre 
section espagnole le P.Ü.S.E. a été la pre-
aft-re a dénoncer en aenant une caopagne de 
aobilisation des travailleurs contre cette 
aesure et pour sa levée iaaédiate, les é-
lections au syndicii fsc is te ont tout le 
soutien traitre du P.C.E qui appelle ses 
a i l i tants -i se présenter aux élections et 
les travailleurs á y participer pour "trans-
foraer déiocratiqueaent la C.N.S. de 1'ín­
ter i eur" !! Er -sSise teaps, dans le cadre 
de "treis joumées d'action pour la l iber­
té" organisées par la junte déaocratique 
(a Madrid seuleaent ) , plusieurs responsa­
bles "syndicaux" de la C A S . , (aeabres du 
P.C.E.) ont appelé a soutenir ees joumées 
d'action - non pas pour organiser la aobi­
lisation ouvrirre contre l 'état d'exceotion 
contre la dictature, oa!' pour revaloriser 
le CAS. aux yeux des travailleurs et lui 
donner un contenu progressiste qu ' i l n'a 
et n'aura j<aiais. - Oe l 'état d'exeption , 

de la réprersion, qui frappe aussi les a i ­
l i tants du P.C.E., ríen n'est d i t - De la 
centralisation des gréves ouvriéres qui 
couvrent toute l'Espagne, i l n'est ppiát 
cuestión ! 

Le parti Soc¡aliste Ouvrier d'Espagne , 
qui cherche a se donner un vernis plus ré-
volutionnaire que le P.C.E. en déclarant 
ne pas participer aux élections de la CNS., 
et que l 'O.C.I. frangaise soutient inconcH-
tionnelleaent coaae e l l l soutisnt sans con-
' i i ' ions Soares et le PS?, le ?M n'offre 
en fait aux travailleurs qu'une alternati-
ve 'déaocratique" au franquisae, sans tou-
cher á l 'état bourgeois ni au systéae capi­
ta l is te . Sur cela, ¡1 ne se déaarque en a* 
cune fagon de la social démocratie Interna­
tionale. 

Plus la lutte des classes s'aiguise.plus 
l'affrcnteaent des masses exploitées et de 
la bourgeoisie approche, et plus la c la r i -
f ¡catión se fa i t au sein du aouveaent ouvri 
er, D'un :oté, le parti qui deferí-' leur in-
ter8t et qui est capable de les aener a la 
v ictoire, i la révolution soc i i l is te , la 
IVdne Internationale représentée par la Li­
gue In t i rn j i i nale ; de l'autre les sta l i -
niens ríforaistes et ínus les centristes 
opportunistes. 

En Espagne, la Ligue Internationale s' 
affirae d'ores et deja par sa section espa­
gnole, le P.O.R.E., conme le seul par t i 
qui propose un combat de classe aux travail­
leurs : 

Greve Genérale pour abattre la dictature, 
Coaitá de Grr-ve et comité central de gréve 
par vi l ie et pour toute l'Espagne, 
Abattre la dictature, et transforaer sa 
chute en debut de révolution prolétarienne 
Non aux élections »• syndicat fasciste ! 

Avec nos caearades du comité L. I.R.C. I. 
du Portugal qui luttent contre le gouver-
neaent de Front Populaire et sa politique 
anti ouvriere, pour le gouvemeaent ouvri­
er et paysan basé sur les travailleurs ao-
bilisés dans leurs organes de oonvoirs in-
riépendants et central isés, avec nos caaa-
rades de 1'íiCI - Fraction LIRGI qui coabá-
tent pour abattre le gouvemeaent Giscard 
Chirac par la gréve genérale, contre le 
gouvemeaent PC - PS que propose la diré -
tion t rai t re Laabert-Just, la L. I.R.C. I.se 
prepare pour la révolution européenne qui 
approche, la L.I.R.Q.I. reconstruit la IVo 

Internationale. 

3 Juin 7 5 . 



M 
&&L 

MENTEURS! 
"Infomations Ouvriere" hebdoiadaire de 1' 
O.C.I. publie une intenriei d'un dirigeant 
du P.S.O.E. avec une reproductim photogra-
phique d'affiche de l'U.G.T. (Union Genéra­
le des travailleurs syndicat dirige par le 
P.S.O.E.) appelant au boycott des électfans 
du symiicít fase is te. 

Or, a Madrid, tous les militants du P.S.0.E 
se présentant aux élections et participent 
Leur explication : non pas en tant que » i -
lftants du P.S.O.E., «ais A T1TRE INDIVI -
DUEL !! 

D i f f i c i l s de concilier bavardage pseudo -
révolutionnaire et soutien du franquiaie ! 

Cu'ont á diré la dessus les directions de 
l 'O.C.I. et du P.S.O.E ? 
Et qu'en pensent leurs ni l i tants 7 

SOUTENEZ LA LUTTE 
DE LA LIGUE INTERNATIONALE 
CONTRE LE FRANQUISME 

EIWOYEZ LE SOUTIEIM: 

M, VILLA. C.C.P 33.851.13 

La Source 

¿sp 

ItlEETinG inTERnRTionm y 
SAIU lANCKV-W.ltae Uacry-PARIS Xi - UI4JUIH 

TRO^OILLEUr.SJEynES: . / ' 
LE REGIME FRANCO AGONISE! 
IL TENTE DE PORTER SES DERNIERS COUPS! 

POUR IR IEUEE immEDIRTE 
DE IE1HI D'EKCEPTIOR! 
DEFENDONS LA REVOLUTION 
ESPAGNOLE ET LE PARTÍ OUVRIER 
REVOLUTIONNAIRE D'ESPAGNE! 

ORGRHISORS LR RIOBILISRTIOn IRTERRRTIORRLE! 



AU PORTUGAL 
Les commissions des travailleurs veulent le 
controle des journaux. 

LA PRESSE REPREND LAPPEL 
DE LA LIGUE INTERNATIONALE 

Plusieurs journaux de toutes tendances, dont "REPÚBLICA", proche du Parti Socialiste 
Portugais, ont publié de largas ixtraits de l'appel de la Ligue Internationale de le 
construction de la Quatrieste Internationale contre l'état d'éxception au pays basque, 
pour la libération immédlate de tous les emprlsonnés politiques. 

Les comités des travailleurs de l'iaprinerie et de la presse ont nul doute Joué leur 

role pour l'application de la démocratie ouvriare, contre la censure et le controle 

de la bourgeoisie sur la presse. Ceci est une des victoires de la révolution portu— 

galse dont le Comité Portugais de la L.I.R.Q.I. défend les acquis contre la bourgeo-

sie, le stalinisrae, le réformisme et leur gouvernement de front populaire. 

SOLIDARIEDADE TROTSKISTA 

COM MILITANTES ESPANHÚIS 
O comité» da sClíúu por­

tuguesa da Lî a Internacional 
dc Keconslmyüo ila Quuru 
Internacional di-nunciou, wn 
lui^uuicado, a prisáo, cin Bil­
bao e Pamplona, de varias 
dc/vnas dc militamos, acusa­
dos de pcrtcnti-r«an au Par­
tid» Operario Revolucionario 
dc üspaiilia (PO.R.E.), á Liga 
Comunista Revolucionaria 
El AVI, e a Organúai°ao ¡¡^ 
Enlucida Comunista 

No comunicado alcrtaiu-au 
as organi/a^oes operarías e 
democráticas portuguesa» pa­
ra o estado-dc-excepcao pro­
clamado em Espanha para as 
provincias basca» dc Bilbau 
• !»ati Scbasuau. ñas quais se 
pode prender ilimitadamente 
o torturar selváticamente os 
presos 

Milli.ucs de operarios de 
Valladolid iKcnaulI) t o i a in 
da Civil 

A imitarla dos prisionciros 
— prussegue o comunicado — 
C acusada de pertenecí' ao PO 
KE, precisamente o partido 
que or¡¿auizou o combate dos 
operarios da SEAT e que se 
al innata em 16 do mes pas­
ando como dirigente da greve 
¡¡eral dos operarios da coiis-
trueño civil ile Barcelona. 

O consellio de ministros 
rouiiiii ¡mediatamente, exami­
nando a aclividade das orga-
ni/acóes «subversivas», leudo 
consagrado especial atencao 
au PORE. 

A imprensa, a Radio c a 

TV apoiaram esta atilude do 
tioxci no. 

A 1-lKUl considera que este 
ataque repicssivo e mutto 
mais lorie do que o de Bur­
gos, oin 1970, pelo que tina-
liza o seu comunicado por mu 
apelo á mobili/acao apoiada, 
organizada e unitaria em que 
culaboiarao todas as organi-
zavóea operarías e democrá­
ticas portuguesas, oro maui-
lestai.ao de solidaríedadc a 
lula dos 'trabaihadores espa-
uliuis contra a ditadura de 
Franco. 

COMBATE 
Á DITADURA 
FRANQUISTA 

- u m apelo 
da L I. R. Q. I. 

O comité da Liga Interna­
cional de Reconstruían da IV 
Internacional ' L. I. B. (J. L( 
no aosso país distibusu um 
comunicado ero que alerta to­
das as orgauizaeies operarías 
e democráticas portuguesa* 
para o bstado de Excepcáo 
proclamado em KspaaU» para 
as provincias bascas de Bil­
bau e San Sebastian, ñas 
quais se pode prender ilimita­
damente e torturar selvática­
mente os presos. 

REPÚBLICA' "DIARIO POPULAR** 

COMITÉ DA LIGA INTERNACIONAL DE 
RECONSTRUCAO — Dirigido aos trabaihado­
res e á juventude do mundo «ntewo. o Comité 
da Liga Internacional de Reconstrucao da IV 
Internacional em Portugal ermtHi um comu­
nicado a propósito da situacao em Esoanha 
no quai exige a hbertacáo dos presos polí­
ticos, o levantamento do estado ds excep-
cao, a dissolugáo dos tribonais militares e 
especiáis e o regresso Kvre de todos os 
exilados espanhóis. 

"A CAPITAL" 

"O SECULO" 

Trotskistas solidarios 
com camaradas espanhóis 

A prisao de grande nú­
mero de militantes em Bil-

A LIRQI considera, que este 
ataque represivo e r.m.io rnais 

A L I. R. Q. I. 
E A REPRESSAO 
EMESPANRA 

O Comité da Liga Intor;iacioml 
da r.e.-'onstrugáo da Quarta Inter­
nacional puhlicou um manüanto 
acerca da nova vaga do prisóas que 
se verifica ein Espanh?.. 

Ntsse documento ufanna-se que 
os trabaihadores e es jovens do 
mundo inteiro, sobretudo da Europ» 
c «en particular da Prime* e de 
Portugal, estao directamente, canto 
no passado, interessarios nesta ¡tita. 
E!ds sentem profundamente » tmi-
dode entre a sua Una e a dos tra-
ixilhadores espanhóis, através da 
enorme soliduriedade de sempre, 
com os combates paseados e pre­
sentes da classe operaría espanhote, 
csatrn como através do odio a Fran­
co e á sua ditadura. Estes sentí-
mantos profundos e vivos sao a t t -
pressáo da lígacáo estreita entre o 
éxito do seu próprio combate e o 
da combate dos trabaihadores de 
Espanha e da queda do franquismo. 
Ai tambera o pasaado se encontra 
com o presente. 

«A liga Intamaciona! da Reoora-
trucáo da Q u a r t a Intorracional 
(L.I.R.Q.I.), dirige-se ao conjunto 
da classe operaría internacional, é 
sua juventude, em particular em 
Portugal e em Franca, assim como 
c. todas as organiaacfies que as re­
presentan]. £ necesario e urgente 
transformar estes sentimentos em 
solldi-riedada activa. Em cada país, 
sobretudo «en Portugal e em Fran­
ca, o resultado, a sotucao -dos, pro­
blemas exu cada bita dos trUj¿faa-
dores e dos jovens estao etoecte e 
imedlatamente ligadas 4 queda- da 
ditadura franquista*. 

"DIARIO DE 

NOTICIAS" 
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SOLIDARITE TROTSKYSTE 
AVEC LES M1LITANTS 
ESPA6N0LS. 
Traduction de 1'article 
de REPÚBLICA 

Le coaité de la section portu-
gaise (I) de la Ligue Internatio­
nale dénonce dans un coanuniqué , 
l'saprisonneaent a Bilbao et 
Panelune, de quelques dizaines 
de ai l i tants accusés d'appartenir 
au Partí Ouvrier Rívolutionnaire 
d'Espagne - (P.Ü.R.E.) - 'a la L i ­
gue Comauniste Révolutiormaire •> 
ETA VI et a l'Organisation de la 
Gauche Común iste. 

Le Coímuniqué att ire l'attention 
des ornanisations ouvre~es etrfé-
•Lcratiques portugaise sur l ' é -
tat d'exception proclaaé en Espa-
gne dans les provinces basques de 
Bilbao et San sébastíe , aais qui 
peut s'étendre sans l ia i te et sur 
les tortures sauvages des prison-
niers. 

Des a i l l ie rs de travailleurs de 
VALLAD3UD onL été disperses par 
lMntervention de la garde c iv i le . 

La "Kmart des emprisonnés -
CDnxinut lo cccmuniqué- a été 
accusé d'aprartcnfr au P.O.R.E., 
justement le parti qui organisait 
le le coabat des ouvriers de 
la SEAT et qui s ' a f f i n a i t le 
16 du dernier «oís come dir ige-
ant la greve genérale du Batfawnt 
de de Barcelone 

Le Conseil des ainistres reuní 
par la suite a exaiiné l 'act iv i té 
des organicatlons "subversives" , 
en consacrant une attention spé -
cíale au P.Ü.R.E. 

La presse, la radío et la tele­
visión ont soutenu cette attitude 
du gouverneaent. 

La L. I.R.Q. I. considere que cet­
te attaque répressive est beauonp 
plus forte que celle de Burgos.en 
1970, pour cela ce comuniqué ter-
aine par un appel a la a g u i s a -
t ion continué, organisée et uní-
taire dans laquelle col l iwrent 
toutes les organisations ouvrie­
res et déiocratiques portugaises, 
en aanifestant leur solidante a-
vec la lutte des travailleurs es-
pagnols contra la dictature de 
Franco. 

( I ) NDLR : i l s'agit en fa l t du 
Coaitá portugafs de la Ligue In­
ternationale. 

II (HURGO 
DEVANT LE CONSULAT D'ESPAGNE 

mnniFESTRT.on 
w u i t l 

L'úrganisation Trotskyste des J.S.A. a \m.¿ la caapanne de dátense de la révo-
lution espagnole et des ai l i tants eaprisonnés par une aaniíestation devant le consu-
lat d'Espagne I Chicago. Elle dépl !e son activité«ers les travailleurs anéricains 
pour les Biobiliser et les orginiser. Les signatures au bas de 1a pétitian coaierv-
cent 'a Stre prise. Le soution finaneier de to¡js les «i l i tants et nuvrier? voulant 
difendre la révolution espaqnols commence a etre rwassé. 

«« 

»> 
NOUS DEFENDONS LA 

RÉVOLUTION ESPAGNOLE 
DECLARATION DES SURRÉALISTES 

AMERICAINS. 
Caaarades, 

Le aouveaent surréaliste a toujours été et reste intiaement et organiqueaent l ié 
a la Révolution Espainole. Un tract sori i par les surréalistes franjáis en 1931,avec 
ce siaple t i t r e : Feu ! , saluait un souleveaent des aasses ouvrieres et paysannes en 
Espagne, au cours duquel d1innombrables églises furent brilées, et d'innombrables 
prétres ais a «ort. Tandis que Topinion libérale aondiale reculait d'horreur devant 
tant de violence "excessive", les surréalistes ont salué ce «agnifique souleveaent 
conae le premier pas de la révolution permanente au déla des Pyrénées. 

Pendant la Révolution de 1936, beaucoup de surréalistes ont coabattu dans les a l u ­
ces ouvrieres : entre autres, le grand po'te Benjaarn Péret, qui était aussi actif 
dans le aouveaent Trotskyste en France, au Brésil et plus tard au Mexique; Juan Brea 
qui se trouve égaleaent avoir été un fondateur et dirigeant du aouveaent Trotskyste 
a Cuba ; et notre cher aai E.F. Granell, l'un des plus grands peintres surréalistes, 
qui fut aussi un des pioniers du aouveaent trotskyste en Espagnt. 

Parai tous les criaes de Franco, l'exteraination de la section espagnole du aouveaent 
surréaliste est rareaent aentionnée. En 1968 on a vu paraltre un voluae aéprisablt 
in t i tu lé : La aode surréaliste de la littérature espagnolt dans lequel l'auteur, un 
cochon d'académicien, du noa de Paul l l i e , se deaande, sans rien voir , pourquoi i l y 
a eu si peu d'activité surréaliste nrganisée en Espagne depuis le ai l ieu des atwiées 
30. Qu'il pose la question dans un vide historique suf f i t a caractériser l l i e coaae 
un des spécíaens irréaédiableaent aéprisables parai les intellectuels bourgeols qui 
n'ont jaaais posé le pied hors de l'universíté. Dans le preaier ruaéro de notre Jour­
nal : Arsenal/ Subversión Surréaliste, nous avons rappelé, a l ' intention de 1 . l l i e 
et d'autres qui partagent son cynisae et son ¡gnorance, que plusieurs surréalistes 
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espagnols ont été fusi l lés par les gorilles fascistes, et que quelques autres ont 
réussi, I grand peine a s' tnfuir en France ou ail leurs. Depuis la victo iré de Franco 
le surréalisne - coate toutes les tendaces révolutionnaires - a été rendu i Ilegal en 
Espagne, sinon par des décrets spéciaux, du •oins par une aultitude de lois qui, si 
el les ne sont pas écrites n'en sont pas eoins réelles. 

Les surréalistes de tous les pays ont toujours dénoncé le régiae barbare de la Pha— 
lange Franquiste, et se sont toujours al l iés, chaqué fois que poasible, avec d'autres 
• i l i tants (írétskystes, Suci.. i-te de gauche, radicaux indépendants, anarchistes) 
pour protester contre les actions de ce régiae et pour défendre les caiarades espa— 
gnols qui ont entrepris des actes de résistance et de révolte. 

Nous, surréalistes, participons a ce aeeting dans l'espoir de voir sa aettre en pla­
ce ce coaitá pour défendre ceux qui sont enprisonnés et tortures en Espagne pour a-
voir osé affimeir la cause de la l iberté. Nous soases i c i , de plus, non pas coaae de 
siaples c iv i ls l ibertaires, aais, en tant que révolutionnaires défendant la RéVolu-
tion Espagnole. Nous considérons la constitution d'un véritable coaitá de défense, 
non sectaire et coauatif, organisé selon les principes du front unique, non pas coa-
ae un instruaent de défense au sens étroit du terse, aais coaae un instruaent offen-
s i f d'éoucation et d'agitation, pour préparer le cl iaat intellectuel et aoral de ce 
pays aux luttes révolutionnaires qui approchent a travers toutes l'Europe. 

Nous entendons dévouer nos énergies et nos ressources, de la aaníére la plus totale 
possible, a la tache soulignée dans l'appel a ce aeeting. Et nous le ferons, I t ra­
vers nos publications et autres aanifesiations, afiae si ce aeeting ne réussit pas a 
aboutir a un coaitá viable et vraiaent reprásentatif, capable d'une action unie 
continuelle. 

Nous insistons, enfin, que le aeilleur aoven d'aider ceux qui sont enferaés dans les 
prisons de Franco, le aeilleur aoyen d'aider tous les camarades dans toutes les pr i -
sons de tous les pays du aonde, est d'accélérer l'avéneaent de la révolution coaau-
niste dans notre propre pays. Et en accoaplissant cette tache révolutionnaire fonda-
aentale, nous refusons par princine d'abandonner les soyens qui nous sont propres. 
Toutes notre expérience, l'ex¡v'rience de tout le imuveaent surréaliste international, 
nous convainc que nous servons aieux la cause de la révolution en poursuivant la re-
cherche et l 'act iv i té surréaliste spécif ique sans re lache. 

A BARCELONE 

MANIFESTATIONS DU 
La section espagnole de la Ligue Internationale, le Parti Ouvrier Révolutionnai­

re d'Espagne développe son activité pour abattre le franquisne, pour la révolution 
prolétarienne. 

Dans les usines, a l 'université, des assesiblées de travailleurs et d'étudiants 
prenneat pos ition 

CüNTRE L'ETAT D'EXCEPTIÜN 

CONTRE LES ELECTIQNS AU SYNDICAT FASCISTE, LA CNS 

Le 24 aai, a l'appel du P.Ü.R.E. ef des jeunesses révolutionnaires d'Espagne, a 
eu lieu une aanifestation de 15 ainutes,a laquelle ont participé 5ü0 personnes. 

CONTRE L'ETAT D'EXCEPTION ' 

NON A LA PARTICÍPATE AdX ElfCTIüNS A U CNS 
GREVE GENÉRALE ! 
GOUVE'O.ENT OUVRIER ET PAYSAN ! 
ETATS UNISSOCIALISTES D'EUROPE ! 

Le 27 aai a eu lieu un aeeting de caractere unitaire a l 'université, conxre l 'é-
tat d'exception. Salgré la tentative d'agression physique des ai l f tants d'un groupe 
aaoiste, aeabre de la junte dea cratique, contre les ai l i tants du P.L.R.E., «algré la 
dispersión du aeeting par la pólice, les participants ont répondu a l'appel du PORE, 
et ont aanifesté devant l'université. 

SAHARA 
MAROCAtNf 

Detiors te 
coloniatisme 
espafnotf 

La situation explosive en Espagne, oú 
les travailleurs sont riéterainés a en f i ­
n i r avec la dvctature franquiste, malgré 
la derniere vague de répression feroce 
déclenchée contre eux, est nul doute ce 
qui J poussé le plus le gouvernenent fas» 
ciste á déclarer «w'íl z- r . t i r ; j ra i t du 
Sahara dans les plus brefs delais. 

La décoaposHion de l'anjée coloniale 
(de noabreuses désertions unt été signa-
lees), les ¡nanifestation; de la populatir 
et les attaques armées du F. Polisario 
(Front populaire de libération du Sahara 
et -io de Oro - irganisé et araé par 1' 
Algérie) et le déploieaent des forces 
araées marocaines au nord du terr i to i re 
occupé ont certaineaent contribué a alar-
mer le colonialisae franquiste, incapable 
de supporter une guerre coloniale. 

Contrairaent a t us les partis po l ¡ t i ­
ques aarocains (bourgeois et staliniens) 
qui suivent la «onarchie dans sa grande 
opération public¡taire de guerre sainte 
et de libération nationa'e, a tous les 
centristes qui renv.'ient dos á dos Maroc 
et colonialisme espagnol pour appeler a 

"'Mndépendance du peuple sahaoui", la 
section aarocaine de la Ligue Internatio­
nale lutte four le retrait iaaédiat des 
trompes d'occupation non seuleaent du Sud 
aarocain occupé, mais aussi des v i l les de 
Ceuta et ¡He!¡1 l ia au Nord du Maroc, encoe 
a i l i t ' irement occupées par l'araée f ran-
quiste. 

- x)ur 1'arrSt du ravitaillement quotidi-
en des troupes franquistes a Ceuta et 
alelí 11 ia. 

- pour la greve genérale de a i l l i e rs de 
travailleurs aarocains de Ceuta eet 
Mel i l l ia . 

La lutte des aasses narocaines contre 
*e cnlonfalisne franquiste contribueradi-
recteaent a accél-rer la chute de la dic­
tatura franquiste. La révolution espagno­
le favoricera un nouvel essor révolution­
naire de la lutte des classes au Maroc a&-
ae et accélera la chute de la aonarchie. 

Med ABDOU. 
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AVEC LA LIGUE INTERNATIONALE 

Conference Internationale 
des jeunes ouvriers de 

TAutomobile 
Les travailleurs ne veulent pas payer les conséquences de la 

crise du systeme capitaliste. Ce qu? aggrave cette crise mortelle 
que l 1 imperialisme ne peut résoudre qu'en surexploitant la classe 
ouvriere, en organisant le chomage, qu ' i l soit "partiel ou tech-
nique", en déqualifiant les travailleurs quali f iés, en diminuant 
les salaires, en faisant des lycéens etudiants et apprentis JES 
chómeurs en puissance avant meme la f i n de leurs études. 

C'est sur le secteur de Vindustrie automobile que les atta— 
ques de la bourgeoisie sont les plus concenírée aujourd'hui. 8ar 
c'est dans ce secteur que se trouve le prolétariat le plus comba-
t i f le mieux organisé et done le plus decide a teñir t l t e a la 
bourgeoisie. La concentration de centaines de mil i iers d'ouvriers 
dans le secteur de 1'automobile fa i t qu ' i l représente pour la 
classe ouvriere toute entiére un bastión décisif pour sa mobil i-
sation et determinará pour lav ic to i re de ses luttes. 

La bourgeoisie s'attaque au secteur automobile a l'échelle 
internationale d'une fagon unifiée et identique car elle est 
consciente de toute l'urgence qu' i l y a a briser la fraction la 
plus avancée de la classe ouvriere qui menace sa "paix sociale". 

Qu'on en juge : 
En Espagne, a la SEAT de Barcelone, les ouvriers soupgonnés 

de diriger les luttes des travailleurs, surtout les jeunes, sont 
licencies en niasse. A Renault - Valladolid, la pólice et la gar-
de c iv i le attaquent sauvagement les ouvriers oceupant 1 ' usine 
En Allenagne fedérale, Volkswagen licencié 25 000 ouvriers, en 
Grande Bretagne , la "nationalisation" prévoit, en mSme temps la 
• ise a la porte de 20 000 ytravailleurs. 

Aux Etats-Unis, General - Motors, Ford et Chrysler mettent 
150 d i l le ouvriers au chomáge ! 
Enfin en France, les réductions d'horaire, les jours de "chomage 
technique", la greve genérale dévoyée par !es staliniens 

s'ajoutent au refus provocateur de la direction de la Régie 
Renault, avec la complicité des dirigéants ouvriers t ra i t res, 
de réintégrer les 17 ouvriers licencies a cause du rble qu' i ls ont 
joué lors de la derniere greve 

Au conpte direct de la bourgeoisie, staliniens dans les pays 
de l'Europe de l'Est ou i ls sont au pouvoir et les sociaux déme-; 
crates en Allemagne, en Scandinavie et en Grande Bretagne, t e n -
tent aussi de faire payer leur banqueroute aux travailleurs du 
meme secteur automobile. Comme che» • ¡ord et Renault, les ou­
vriers de Volvo, Volkswagen et ceux de Skoda, ZIM, iíRTBURG lut -

tent contre la politique de rentabilisation que veulent leur f á -
re subir les dirigéants trai t res. 

Ce sont oes memes staliniens et sociaux dánocrates, dirigé­
ants des syndicats dans les pays capitalistes qui cherchent a 
démoraliser les ouvriers de l'automobile - Que ce soit par les 
gréves tournantes, les "journées d'action", l'appel á la partv-
cipation ; a la cogestion de la pénurie et de l'anarchie écono-
mique des patrons, leurs efforts sont concentres pour essouftr 
les mouvements, les laisser pourrir et dánoraliser les t rava i l ­
leurs en lu t te , leur faire accepter les 1 icenc iements de dlzaines 
de mili iers d'entre eux. 

La Ligue Internationale organisé la conference des jeunes 
travailleurs de l'automobile commune une étape importante dans 
son implantation dans la classe ouvriere, pour la reconstruction 
de la IVerae Internationale. La tenue de cette conference, la pae-
ticipation massive des jeunes ouvriers, débouchera directement 
sur la derniere préparation,. concrete du rassemblement a Berlín. 

La conference internationale tenue le 18 «ai , a Paris a l ' i-
ni t iat ive du comité de liaison international a decide la mise en 
place du "Comité de Préparation de 1'Internationale Révolution -
naire de la jeunesse", luttant sous la direction de la Ligue a 
Internationale, mais organisant son activité de fagon indépendan-
te. Ce comité de préparation centralise le coobat pour la tenue 
de la conference de fondation de l ' l .R .J . au sois d'Aout 75. 

La Ligue Internationale a lancé un appel a la jeunesse ouvrie­
re internationale de 1'industrie automobile. I I d i t : 

"Les ouvriers avances de l'automobile sont indispensables 
pour la IVeme Internationale, pour sa reconstruction et son 
renforcement. II n'est possible de reconstruiré le narti 
révolutionnaire mondial du prolétariat que sur la base de 
ees bastions ouvriers combatifs, a travers l'intervention 

. et l'organisation de leur combat." 

La préparation et la fondation de 1'Internationale Révo­
lutionnaire de la Jeunesse, au Rassemblement International 
a Berlín, en tant qu'élément et «oyen de la reconstruction 
de la IVeme Internationale - se concentrent dans le coabat 
organisé pour les Etats Unis Social istes d'Europe. Ce but 
unif icateur et révolutionnaire est expriaé par notre «ot 
d'ordre de préparation de l ' l .R .J . 
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A BAS LE MUR DE BERLÍN ! 

C'est dans ce cadre que s'insere - cumme le pivot du cora-
bat international pour l ' I . R . J . , la lu i te unif iée de la 
jeunesse de l ' industr ie autonobile, avec comme prochaine 
étape de central isat ion 

LA CONFERECE INTERNATIONALE DE LA JEUNESSE DE L' IN­
DUSTRIE AUTOMOBILE A PARÍS, LE 15 JUIN 1975" 

La lut te que méne la Ligue Internationale contre la répres-' 
sion fasciste trouve toute sa place dans le combat que mene la 
jeunesse ouvriére pour l ' I . R . J . et les Etats Unis Socialistes 
d'Europe. La défense de la révolution espagnole, détonnateur de 
la révolution européenne, est une tache fundaméntale que les 
jeunes t r a v a i l l e u r s , luttant aux cotes de la Ligue Internationa­
l e , sauront «tener a bien. 

PREPARONS, DANS LA LUTTE, LA CONFERENCE INTERNATIONALE 
DE LA JEUNESSE DE L'INDUSTRIE AUTOMOBILE ! 

AA BAS LE MUR DE BERLÍN ! 

A BAS LA DICTATURE DE FRANCO ! 
VIVE LA REVO 
VIVE LA RÉVOLUTION ESPAGNOLE ! 

VIVE L'INTERNATIONALE REVOLUTIONNAIRE DE LA JEUNESSE } 
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CONGRES TROTSKYSTE EKTRADRDINAIRE 

DE l 'O.C. I . FRANCAISE 
par Claude Loussiane. 

La construction du partí de la IVeme Internationale en France, 
engagée par la Ligue Internationale depuis la capitulation de la 
direction Laabflrt-Just de l'C.C.I. en juillet 72, franchit une 
nouvelle étape. 

Ce conibat a toujours été axé par la défense de l'organisation 
trotskyste de France, l'O.C.I., contre sa direction liquidatrice. 
Le Congres trotskyste extraordinaire de l'O.C.I., preparé et con­
voqué par l'O.C. I.-Fraction L. I.R.Q.I. pour la fin juin, CMcacr*-
ra la scission ouverte entre 1 'aile prolétarienne de l'O.C.I. et 
la direction Laabert-Just et ses cómplices, proclaiant la section 
frangaise de la Ligue Internationale. 

LA TBNTATIVK DE LAMBERT-JUST POUR EVITER 
LA CRISE. 

Le déclencheaent de la caapagne de caloanies en 1972 contre 
1. Varga par le B.P. de l'O.C.I. dont i l était aeabre n'avait qu1 

un but : eaplcher que dans l'O.C.I. puisse se développer un prc-
cessus de clarif ¡catión sur l'enjeu de la bataille enragéa en dé­
fense du Coaite International pour la reconstruction de la IVeae 
Internationale. 

Une telle discussion dans l'organisation qui avait été motrice du 
C. I . , ne pouvait aanquer de provoquer d'enblée une résistance a 
sa liquidation, un coabat contre le 8.P. 

fiáis c'est principaleaent le coabat engagé a l'échelle inter-
natimale par la Ligue Internationale et en particulier en France 
qui a obligé Laabert-Just a recourir aux pires aéthodes stalinW 
ennes pour juguler la crise. 

Avec forcé claneurs et grandiloquence dans l'hystérie polici-
ere, Laabert-Just réussirent a creer un cliaat de panique dans 1' 

En renongant au coabat central isé a l'échelle internationale 
pour reconstruiré la IVeae Internationale, La direction Laatárt-
Just, a l'abri dans un "coaitá d'organisation* hétérogéne dirige 
coaae sa chasse gardée, aaorcait iaaédiateaent une politique de 
soutien au front populaire en France aéae, au aoaent de la prépa-
ration des élections legislativas de Hars 1973. 

Escore au XVIIIeae Congres, cette orientation est avancée avec 
prudence : c'est la aise au pas du Coaité Central qui est aaorcée. 
Laabert insiste : "avoir dans l'esprit les positions de principe 

O.C.I. : brandissant Tépouvantail de "la destruction de l'O.C.I. 
par Varga" (!),toutf exigence d'une discussion our la liquidation 
du C.l. était taxée de "varguiste" et passible d'exclusion. 

C'est ainsi qu'au XVIIIeae Congas, 6 aois apres la 2eae ses-
sion de la pré-conférence du C. I . , la discussion sur les taches 
de reconstruction de la IVeae Internationale fut interdite. Le rap-
port liquidateur fait a la 2r«e session, elaboré par le B.P. en 
juillet 72 et jaiais discute, fut presenté finaleaent ai XIXeae 
Congres coame la 9eae des theses adoptées au XVI |» Gengrss (1971)! 

Toutes ees manoeuvres ont échoué : la crise dans l'O.C.I. la 
traverse aujourd'hui du haut jusqu'en bas. Le principal facteur de 
cette crise est le coabat «ene depuis 2 ans par l'O.C.I.-Fraction 
L.I.R.Q.I. contre la direction Laabert-Just» pour le Congres trot­
skyste Extraordinaire. 

et savoir faire dans la pratique des concessions a l'état d'esprlt 
des aasses". II refuse a Chisserey un aaendeaent a la résolution, 
du Congrfis, tiré du Prograaae de Transition, précisant que ,seu-
leaent dans des conditions exceptionnelles, les appareils bour-
geois et petits bourgeois, y coapris les staliniens peuvent aller 
plus loin qu'ils ne veulent dans la rupture avec la bourgeoisie". 
Raoul aarmonne que la lutte contre les Fronts populaires doit sa 
aener a l'échelle internationale, aais il n'engjgera aucun coabat 
II s'ttonne avec Da Hascot coaae tous les delegues d'ailleurs que 
Gérard Bloch soit hainoyseaent cosbattu par Just. 

LA IBBHIERB STAPE DANS LA DSLIMITATION:LA 
PORMATION DE L'O.C.I.-FRACTION L . I . R . Q . I . 
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le Congrs ne saura rien de ce qu'on reproche a Bloch. Pour-

tant, i l sera evincé du C.C., de aeae que lacaze est intervenu 
pour proner "le passage de l'O.C.I. a l'offensive pour prendre la 
direction des aasses, contre le stalinisae". 

Hese si Just dénonce un aaendeaent proposé a la résolution en 
affimant : "le gouverneaent P.C.F.-P.S. est non la formule algé-
brique du Gouverneaent Guvrier-Paysan «ais la formule arithaéii--
qaa-de la contre-révolution en «arene", la résolution dans son 
enseable reste nationaliste et asbigQe quant au Front Populaire. 

Sais l'essentlel pour Laabert-Just est qu'ils ont afferai leu-
eaprise sur le Coaitá Central. Au lendeaain du Congas peut coa--
•encer la caapagne pour un gouverneaent P.C.f.-P.S. "sans «inis— 
tre capitalfste". 

C'est en faisant la jonction avec les celtules de l'O.C.I. en 
lutte contre cette nouvelle orientation liquidatrice que la Ligue 
Internationale a constituí sa fraction dans l'O.C.I. 

C'est ce coabat organisé qui a penis qu'une preniére déliaitation 
daire se fasse dans l'O.C.I. 

Salgré leurs hésitations vis-a-vis de cette politique front-
populiste, Claude Chisserey qui afffraait "8tre ouvert a la dis-
cussion * avec la Ligue "sauf avec Varga", et Hichel Landron qui 
dlrigeait le secteur ou s'engageait la lutte frdctionnelle, s'en-
gagerent activeaent dans la bataille contre les "opposjnts", par-
ticipant et couvrant toutes les nanoeuvres du B.P. 

Cette déliaitation politique apparalt netteaent dans l 'ori-
entation de l'U.C.I.-Fraction L.I.R.Q.I. sur le terrain de son 
intervention dans la lutte des classes. Face au aot d'ordre de 

"gouverneaent P.C.F.-P.S. sans radicaux de gauche"; l'O.C.I.-
Fraction L.I.R.Q.I. a engagé le coabat depuis septembre 74 pour 
aobiliser et organiser la classe ouvriere en préparant la greve 
genérale pour abattre le gouverneaent Giscard-Cnirac, pour le 
gouverneaent ouvrier-paysan issu des organes autonoaes de la 
classe ouvriere, diriges par son parti révolutionnaire. 

Sais la lutte das classes elle-aeae est un facteur puissant 
de déliaitation. Son accélération brusque dans les derniers sois 
a obligé la direction Laabert-Just á passer d'une politique 
sournoise de soutien au front populaire a une participation ac­
tive á 1'effort des directions traltres pour frciner la «obili-
sation des aasses laborieuses. 

La greve ;'es postiers en noveabre 1974 qui a été le preaier 
effort depuis les élections présidentielles de la classe ouvriere 
de írance pour DECLECHER la greve genérale en France, a partir 
d'une plate-forae unifiant toute la Function Publique, et expri-
aant les revendications de toute la classe ouvriere, a été liqui-
dée par les appareils stalinien et réforraiste dirigeant les 3>n-
dicats. Laabert-Just leur ont apporté un soutien actif, caution-
nant ouverteaent le briseur de greve 8ERGER0N, dirigeant de F.O. 

Au noa de la "nécessaire unité du P.C.F. et du P.S." passée 
coaae une corde au cou du prolétariat, Ljobert-Just ont dressé 
l'O.C.I. coace un obstacle a sa aobilisation et a son coabat. 
Cette politique engage la responsabilité directe de noubreux ai -
litants, qui se sont rendus cómplices de cette entreprise, qu'au-
cun prétendu "central isae dáocratique* ne peut justifier. 

C'est a partir de ce coabat que le Coaitá Central tout entier 
a dO s'engager dans la "chasse aux sorcieres" contre tous ceux 
qui éaettaient laaoindre reserve á l'orientation front populiste. 

La dégénérescence du Coaitá Central á la suite de celle du B.P, 
achevée dans le coabat contre les opposants, a afferait l'inserticn 
de l'O.C.I. dans le "soutien critique" au Prograaae Coaaun et a l 1 

Union de la gauche, a coaproais la direction de l'U.N.E.F, dans 
une tentative de réunification sans principe avec l'appareil s ta ­
linien et dans le rapprocheaent avec l'état bourgeois, et l'a aae-
né a capituler devant les bureaucrattes syndicales; en pariiculier 
celle de F.ü. 

Si la dissolution bureaucratique des cellules, les exclusions 
d'opposants, l'interdiction des discussions (et des lectures ') 
ont liaité le développeaent Hu travail fractionnel dans un pre­
aier teaps, l'O.C.I.- Fraction L.I.R.Q.I. a pujrsuivi son coabat 
indépendant pour la construction du parti ouvrier révolutionnai­
re, dont une étape indispensable est la realisation du Congres 
Trotskyste extraordinaire de l'O.C.I. 

Sa préparation signifie que par 1'intervention constante dans 
la lutte des classes, la déliaitation ferae sur la base du PrD-
graaae de la IV>ae Internationale soit faite devant la classe 
ouvriere et les ailitants de l'O.C.I., entre la direction Laabert 
Just et les trotskystes reconstruisant la IVeae Internationale. 

Le fait que l'ü.C. I. soit intervenue coaae un BRISEUR BE GRE­
VE est plus iaportant en lui-aeae que des aois de "discussions" 
sur le contenu du Programe. 

C'est ce qui a déterainé l'ü.C.I.- Fractkn L.I.R.Q.I. i pré-
ciser le contenu du Congres Trotskyste Extraordinaire de l'O.C.I 
: scission entre son aile prolétarienne, révolutionnaire avec la 
direction Laabert-Just et ceux qui les suivent. 

Cependant si l'absence de réactioh organisée a l'intérieur de 
l'O.C.I. iapliquait lors de la greve des postiers un pas en avant 
de la direction Laabert-Just dans la destructlon de l'O.C.I. coa­
ae organisation trotskyste, la responsabilité de l'O.C.I,- frac­
tion L.I.R.Q.I. restait engagée pour développer et organiser la 
nécessaire résistance á cette entreprise dans l'O.C.I. 

Tout ,n indiquant la seule «arene a suivre pour vaincre : or-
ganieer la or?ve géiérale de la Fonction Publique, sur la plate-
forae des postiers, pour preparar la greve genérale dans tout le 
pays, et abattre le gouverneaent Giscard-Chirac, l'O.C.I.- Frac­
tion L.I.R.Q.I. ne s'est insérée dans la aobilisation des travail-
leurs que d'une aaniere propagandiste. 

Pour établir la jonction avec l'aile prolétarienne dt l'O.C.I. 
la fraction Ligue Internationale a dO préciser la nature de son 
intervention dans la lutte de classe, en roapant avec le propagan-
disae, héritage pesant des faiblesses du Coaitá International, et 
particuliéreaent de l'O.C.I. 

Coaaent préparer la greve genérale pour abattre le giuverneaent 
Giscard-Chirac 7 
Coaaent organiser la aobilisation ^iers la prise du pouvolr 7 

L'APPROFONDISSEMBNT OE LA CRISE DANS LA 

O.C.I. AVEC LA GREVE DES POSTIERS. 
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PAR SON IMPLANTATION BaüS LA JEUNESSE OU-
VRIERE, LA LIGUB PREPARE LE CONGRES TROTS 
«ISTE BXTRAORDINAIRE DE L ' O . C . I . 

C'est par son intervention a Renault et Usinor que l'O.C.I. -

Fraction L I .R .Q. I . a répondu a ees questions. 

S'insérer dans la aobilisation, «ene partielle des travai l -
leurs, la développer et l'organiser, en tant que direction alter-
native aux staliniens et réforaistes, est la tache de la Ligue 
Internationale. C'est dans ce aouveaent que se construit le par­
t í révolutíonnaíre. 

En quelques semaines, et a part ir de son intervention pour 
déclencher la greve genérale de la Ségie, autour des revendica-
tions transitoires, et comme un pas décisif vers la greve genéra­
le qu i abattra le gouverneoent Giscard ; en luttant contre les 
directions staliniennes et réforaistes des syndicats pour ¡«pesar 
ladéaocratie ouvriere, les asseablées genérales, l 'élection des 
coaitas de gr^ve et leur centralisation, l'O.C. I.- Fraction 
L I .R .Q. I . a construit son secteur Renault des Jeunesses Ouvrieres 
Révolutionnaires, a gagné des ouvriers de Billancourt, Flins et 
Sandouville a son cosbat pour reconstruiré la IVase Internationa­
le , condition de la prise du pouvoir par la classe ouvriere. 

C'est dans la lutte quotidienne d-s ouvriers que ce coabat 
pour la fondation des J.ü.R. de France, pour 1'Internationale Ré­
volutionnaire de la Jeunesse, f acteur essentiel de la recorotruc-
t ion de la IVeae Internationale, a porté ses f ru i t s . 

C'est a la fo is la greve de Renault et l ' insertion de l'O.C.I-
Fraction L I .R.Q. I . dans la uobilisation de la classe ouvriere en 
tant que sa repone qui a alourdit baisquemFnt la crise dais l'OCI 
et a perais d'établir la jonction a nouveju avec les ai l i tants de 
l 'O.C.I. qui n'acceptent pas la trahison de leur direction. 

Car face a la foraidable aobilisation des ouvriers de Renault 
qui , pendant 9 seaaines, ont essayé de franchir le barrage opposé 
par les directions staliniennes et réforaistes a l 'unif ication de 
leur lutte dans la greve genérale de la Régie, l'O.C. I. est Ínter 
vanue en tant que oarti ar une caapagne de signatures ( l ) pour 
le gouverneaent P.C.F.- P.S., expliquant que RÍEN ne pouvait I t re 
obtenu sans l 'unité des directions. 

LES NERVIS DE 
LAMBERT-JUST 
AGRESSENT 
NOS CAMARADES. 

Au meeting du 3 Juin convoqué par la direction de T O.C.I. 
a París, en soutien (inconditionnel!) au Partí Social iste por 
tugáis, nos camqrades de l 'O.C.I.-,, action L I .R.Q. I . qui d i -
fussaient un appel aux railitants de l 'O.C.I ,- A.J.S. 
ont été agressés par les nervis du service d'ordre.C'est la 
seule arme dont dispose la direction Lanbert-Just.aprees les 
calomnies et la fa ls i f icat ion, pou eopScher que lq discussion 
ne se déeveloppe librement dans Torganisation sur leur po l i -
tique. 

Opportuniste et 1iquidatrice. Apporter un soutien incondi­
tionnel a Soares au Portugal, au Partí Socialiste Ouvrier d'Es 
pagne, c'est la politique du Gouverneaent P.C-P.S. a l'éehelTe 
internationale. C'est la trahison du programme de la IV In­
ternationale sur toute la l igne^ 

Dans l'usine, l'J.C. I. a suivi les ouvriers en greve cuf ont 
exige des cooptes des directions syndiciles, sans ríen proposer 
d'autre aux travailleurs qu'une pétition ! 

Si en 1971, les ouvriers de la R.A.T.P. ont réclaaé : "les 
syndicats ¿ nous ! les peraanents a notre service ! " , cela re-
présentait une étap" %is la conscience de la classe ouvriere. 

Aujourd'hui le: travailleurs savent depuís la greve des pos-
t ier t et celle de Renault qu' i ls vont devoir s'AFFRONTER arte 
les directions syndicales, avec les peraanents staliniens et ré­
foraistes. Laobert-Just leur disent préciséaent a ce aoaent la 
de s'en resettra au P.C.F. et au P.S. ! 

On coaprend que la direction de l 'Ü.C.I. ai t renoncé , apres 
une miserable tentative, a envoyer ses coaaandos chargés d'aape-
cner les jeunes travailleurs de s'organiser dans les cercles de 
Jecnes Révolutionnaires, pour reconstruiré la IVeae Internatio­
nale : rejetée par les ouvriers, el le du i t se contenter 
de faire diffuser en cachette ses caloanies contre la Ligue. 

LA GREVE DE "RENAULT" ET LA CRISE DU CEN-

TRISME. 

La greve de Renault a marqué un tournant dans la lutte des 
classes. Le déclencheaent des greves avec oceupation dans la aé-
tal lurgie sont l'expression du bilan t i ré par la classe ouvriere 
de la lutte des travailleurs de Renault. La grvve de Renault a 
f a i t aOrir la révolution européenne dans la iobi'1 isation de la 
classe ouvriere. 

4ffaiblissant le gouvernement Giscard-Chirac, affronfondissant 
la crise dans le P.C.F., réssoudant l'Union de la Gauche, elle n'a 
pas épargné les organisations se réclaaant de la IVeae Internatio­
nale. 

Dans la Ligue Cwwuniste íévolutfonnaire (L.C.R.). C'est au­
tour du sector Renault que la crise se développe a part i r d'une 

"Fraction bolchevick-L niniste pour la reconstruction de la IVeae 
Interrationale". 

Pans l'O.C. I . , la direction Laabert-Just deit eaintenant ren-
dre des coaptes aux a i l i tants , qui aaorcent un rapporcheaent avec 
la Ligue Internationale pour c lar i f ier les probleaes de la recons­
truction de la IVeae Internationale. 

La 'Lutte contre le Varguisae" ne peut plus suffire coane cou-
verture pour noraaliser. Elle est «aintenant obligée de révlser le 
Programe de la IVeae Internatfonalt non seuleaent par la bande 
aais ouverteaent, non seuleaent en théorie aais en pratíque. 

Leur lutte pour le aot d'ordre de "gouvernaaent PCF - PS sans 
ainistres bourgeois", longteaps identifíée a la lutte pour le gou-
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verneeent ouvrier-paysan, est devenue une ETAPE dans ce coabat 
pour le Gouverneaent Ouvrter- Paysan. Cest pour eux u n e étape 
historique nécessaire, "les «asses DOIVENT faire l'expérience du 
gouvemeient P.C.F.- P.S. sans •Inist'-es capitalistes*, declare 
Lsbert. 

Toute 1'arguaentation du stalinisee contre la révolution per-
• fíente apparait avec ciarte. 

Mais en réal l té, la poláiique avec Laibert-Just et leurs dis-
c iples est devenue secondaire. II leur a fal lu un nuséro entier 
de "la Vcrité" (n" 566) pour essayer de justif ier (vtte revisión 
du Prograiwe, et pour travestir la polique qu' i ls ont développé 

lors de la gr-ve Renault (en essayant de faire croire gu' i ls ont 
lutté pour dxlencter la grí>ve genérale de la Régie). 

Mais a nouveau la mobi1isat ion de la classe ouvriere, dans la 
• étaüurgie laisse les t i l i t an ts de l'O.C. I. ames d'une pétition 
pour le Front Populaire devant les piquets de greve d'Usinor et 
de Chausson, qui brandissent les drapeaux rouges, et préparent 
les coeité d'usine. 

Pour cela plus qu'a cause des "discussions" les l i l i t an ts de 
l 'G.C.I. se rapprochent de l 'O.C. l . - i^c tion L.I.R.Q.I. pour 
préparer avec el le le Congas Trotskyste Extraordinaire. 

UNE DIRECTION EN FAILLITE. 

Aprés deux ans et den i , H direction Laabwt-Just ne peut é-
vi ter la crise dans l 'Ü.C.I. Ayant par tous les soyens essayé 
de détruire la Ligue Internationale, cachant son existence et 
censurant son activité dans l'O.C. I . , el le n'a pu eiplcher le 
développeient et le renforceaent de son influence sur les e i l i ­
tants de l'U.C. I. Cette influence est determine* avant tout par 
sa lutte fondee sur le Programe de Transition, pour reconstrui-
re IV̂ we Internationale. Cette crise dans l 'O.C.I. est l'expres-
sisn en France de col le du Coeité d'ürganisation, qui se décospo-
se de plus en plus et dont la direction Laabert-Just est le der-
nier raupart. 

Apr̂ s 3 ans le P.O.R. de Solivie est en pleine dislocation : 
Lora et Escobar ne sont plus d'accord que sur la nécessité d'un 
nouveau Programe de Transition. Au noaent ou se développé la Ré­
volution a l'échelle de l'Europe et alors que les soviets appa» 
ralssent au portu.jal, le Coaitá d'ürganisation s'adresse a la 
classe ouvriere en lui donnant conae seule solution la sortie du 
P.P.D. d'un gouverneaent de « i l ¡ ta i res, de staliniens et de réfor-
• istes ! La direction Laabert-Just fa i t acclaaer "le P.C.P. et le 
P.S.P. enseeble* au Rassemblement du Bourget. 

Au «oient oü le M.F.A. se prepare a liquider les organes auto-
noaes de la classe ouvriere, elle développé une cjapagne de soutien 
du P.S.P., "parce qu ' i l lutte pour l'indépendancf de classe du pn> 
létariat" et"qu' i l a obtenu 36 % des suffrages" aux élections ! 

En Espagne, c'est derriere le P.S.O.E. et le P.O.U.S., enneais 
de la révolution socialiste, que Laobert-Just se cachent pour ten-
ter (en vain) de détruire le partí de la IVene Internationale en 
Espagne, le P.O.R., section de la Ligue Internationale. Dans ees 
deux pays oü s'anorce le déclenchaent de la révolution européenne 
le C.O. a i l i e renoncé a construiré ses partís et pratique l'en-
trisae dans le P.S.P et le P.i.U.E. 

Guidee par un sDr instinct opportuniste, Laebert et Just veu-
lent naintenant coabler les breches creusées dans le Coaitá d'ür­
ganisation en offrant un fauteuil a Joe Hansen, victise de la dis­
location du S.li., Mire fervent partisan des Fronts Populaires. 

C'est cette politique de capitulation a l'échelle internatio-
nale et nationale devant le stalinisae, soit directeaent par leur 
appui aux Fronts Populaires, soit indirecteaent par leur soutien 
au réfonoisae qui en les perdant pour la reconstruction de la IT" . 
Internationale est en train de les perdre aux yeux des «asses la-
borieuses. De nonbreuses directions ont deja f a i t f a i l l i t e , sais 
la IVeme Internationale reste deb.ut. 

Dans la bataille pour la reconstruction de la IVeae Interna­
tionale, la Ligue Internationale afffrae que les ai l i tants de 
l 'O.C.I. sauront trouver leur place dans ce coabat pour préparer 
le Congres Trotskyste Extraordinaire. 

Le 25 eai 75 

PANIQUE A LA CONFERENCE DES 
YOUNG SOCIALISTS AUX U.S.A. 

Le 2* eai s'est tenu a Nei York la con­
ference nationale des Young Socialists des 
U.S.A. La crise qui se développé dans " 1 ' 
International Conraittee" de Healy n'épaigne 
pas la "orkers league des U.S.A. qui lu i 
est liée. 

Par leur politique opportuniste et sec-
taire, et par leur conception de l'organi-
sation de jeunesse aanipulée et controlée 
bureaucratiqueaent par le parti (des adul-
des ! ) , lis contribuent a dénobil iser la 
jeunesse révolutiorwaire aaéricaine. 

La panique de voir l'C.T. des U.S.A.in-
i i - .»»<« í + i í l +PHO nup lee rtirfneaflts de 

la conference des ¡eunes (bien sfir aeabres 
de la direction de la K. L.) l'ont transfa--
né en farce. 

Les cars asenant les ¡eunes furent stoppf's 
plusieurs pátra de aaisons plus loin que la 
salle de la conference et les ¡eunes aaenés 
sous escorte des «esabre de la >í.L, par 
groupe d̂  k ou 5. Les affiches de l'ü.T.ont 
étfe déchirés. Le service d'ordre a voulu 
provoquer physiquesent les diffussurs de l ' 
t'.T. Les heures de sortie de la confiírence 
furent cnangés. Enfin les sorties de la sal­
le de conference furent interdites aux 
jeunes ! 

Rien n'y f i t . Les jeunes ont obligé les 
diri^eants couards de la II. L. a engager la 
discussion avec les diffuseurs de l'Q.T.sur 
le probTme de l'Internationale révolution-
naire de la jeunesse, sur la IVeae Interna­
tionale. °lusieurs jeunes ont acheté notre 
présse et pris rendez-vous pour contlnuer 
la discussion et ont affinsé leur volonté 
de défsn'lra la révolution espagnole. 

>i les dirigeants de la i .L. croient qu' 
on peut "encadr r" les jeunes et les étouf-
fer dans le nationalisae et le sectarisat, 
i ls se iroapent lourdeaent. Et toute leur 
pol itique le déaontre. 



LA LIGUE INTERNATIONALE GALOMNIEE 
AU MEETING DU W.R.R A LONDRES. 

La Ligue Internationale a intervenu le 29 sai 75 en Grande Bretagne dans un «eeting du "iorkers Revo-

lutionnary Party" (í.R.P. ancienne S.L.L. - dirigeant l 1 International Coa.a i t tee) sur la "question du «arené 

coanin". 

L'a ;le gauche du Labor Party de Grande Bretagne, avec le soutien des staliniens, essaie de déaobiliser 
la classe ouvriere par l'organisation d'une caapagne contre l'entrée de la Grande Bretagne dans le «arené 
Coaaun. Se basant sur l 'host i l i tc legitime de la classe ouvn"re anglaise au «arené coaaun des ¡«périalis-
tes, i ls essayent de les convaincre que leurs pr-.blaaes seront résdlus sinplement en restant en dehors . 

Le 'i.R.P. suit docileaent Labor Party et Staliniens sur la mime voie. II aobilise pour voter 'WB au 
réiéresduBUwet OUI pour les Etats :Jnis Socialistes d'Lurope.(E.U.S.E.). Sais la lutte contre le «arché 
coaaun, pour les E.U.S.E. ne passe pas par le référendun. nlle passe par la «obilisation de la classe ouvri­
ere contre l'appareil stalinien et ses all iés sociaux-déaocrates, fussent i ls de gauche pour reconstruiré 
la IV">«e Internationale. Ni Stephen Johns (Sorkers Press) ni Jonn Cassidy (Young Socialists) n'en cnt parlé 
dans le meetinq. De plus le seul «et stalinisae s*a nar été aentionné. 

Ce n'est done pas une su^prise si le dirigeant du fí.R.P. a voulu eaplcher le représentant de la Ligue 
hternationale de distribuer "l'appel aux militants du 'I.R.P. et de la W.S.L." a l'entrée du «eeting. 

Ce n'est pas non plus un hasard s i , quand un autre representan4, a pisé devant les militants les taches 
centrales des travail leurs, Stephen Johns a "réassuré" l'audience du fai t que la direction du S.R.P. était 
"vraiaent" contre le stalinisae et pour la IVeae Internationale «ais que la Ligue Internationale était une 
orjanisation aux "origines douteuses certaineaent liée a la C.I.A.". 

Steohen I. réjoint ainsi la direction Laabert-Just de l'O.C.I. frangaise dans les calo«nies contre la 
Ligue Internationale, pourtant dénoncer par le O . P . lu i aíae 'a plusieurs reprises (Korkers Press du 15 
octobre 73 et corresponriance L. I.R.C. I. - W.R.P. publiée dans la Quatriase Internationale). 

Salgré cela, de nombreux «i l i tants du I.T.P. ont répondu a l'appel de la LI .R.Q. I . l is ont engagé la 
discussion sur les «eyens de reconstruiré la IVeae Internationale, sur la 42*3 Conférence Internationale 
ouverte - Rendez-vous a été pris. 

Nous publions ci-dessous l'apael diffusé au «eeting. 

Le ler juin 75 

AUX M/L/TANTS DU WORKERS REVOLUTIONNARY PARTY ET DE LA 
WORKERS SOOALIST LEAGUE. 

La Ligue Internationale de reconstruction de la IVeae Interna­
tionale vous appelle a vuus joindre a sa lutte pour reconstruiré 
la IVuae Internationale partí «ondial de la Révolution Socialiste 
íi construiré une fraction dans "1'International Coa«ittee" pour 
la 4e«e Conférence internationale ouverte reconstructrice de la 
IVeae Internationale. 

Depuis ores de vingt ans votre parti a tenu une place céntra­
le dans la lutte pour «aiuLenir la contiáuité de 1 • IVeae Inter­
nationale, a travers le coabat du Coaitá International (C.I.) 
contre les pibíistes agents du Krealin. Mais aujourd'hui les d i -
rigeants de votre parti ont abandonné ce coitbat et veulent entrat-
ner avec eux l'enseable du p r t i . C'est pourquoi la L.I.R.C. 1. 
s'adresse a vous : «i l i tants prolétariens de " l ' I . C . " du "W.R.P.* 
de la "* .S.L." . Elle vous appelle a prendre vos responsab¡lites , 
a défaire la voie de ees dirigeants, á raaener vos organisa-
tions dans le coabat de la IVeae Internationale. 

Partout dans le «onde la lutte des classes se développe, son 
intensité s'accelf-re. 

La bureaucratie du Krer.lin avec le soutien de 1:. Social-déao-
cratie dans le but de bloquer cette «obilisation prepare la «ise 
en place de gouverne«ents de. Front Populaire. De Santiago a Lis-
bonne, de Londres a Sadrid, de Paris a Salgon, l'appareil s ta l i ­
nien est le dernier soutien de la bourgeoisie avont l'éclateaent 
de la Révolution prolt+arienne. C'est le principal obstacle á cet­
te révolution. 

• 

Ainsi la victoire des travailleurs passe par l'affronteient 
organisé a l'échelle internationale sur la base du centralisae dé-
aocratique, avec l'appareil stalinien. Ceci est la slgnification 
de la IVeae Internationale en 1938. Ceci est la signffication de 
la lutte de la Ligue Internationale dujourd'hui pour reconstruiré 
la IVeae internationale, pour opposer le bolchévisae au sta l inae. 

Le coabat pour reconstruiré la IVeae Internationale est 1« 
coabat pour l'indépendance de classe du prolétariat sn tant que 
classe 'ontre la bourgeoisie et ses lieutenants dans le «ouveaent 
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ouvrter. C'est le coabat pour aobiliser la classe ouvriere pour 
la greve genérale, pour le gouvemeaent ouvrier et paysan issu 
das conseils ouvriers, pour les Etats Unis Socialistes d'Europe, 
pour la république soviétique aondiale. C'est le coabat contre 
toutes les foraes de collaboration de classes, y coapris le Front 
Populaire des staliniens et des pablistes, le gouvemeaent P.C. -
P.S. "sans ainistres bourgeois* de Laabert-Just dirigeant de 1' 
O.C. I . franqaise, ou le gouvemeaent de Labor Party "s'engageant 
pour une politique socialiste" du dirigeant du I.R.P. anglala, 
Healy. 

La Ligue Internationale affronte le stalinisae et construit 
l a IVeaa Internationale dans les bastions du prolétariat fnterna-
tieaeJe. Coaaengant par l'organisation de la jeunesse ouvriere 
dans les usinas contre le chdaage, pour l'échalle aobile des sa-
laires et des rieures de t ravai l , a SEAT en Espagne, a FORD aux 
U.S.A., a RENAULT en Franca, a SAAB en Suede, a VOLVO en Belgique 
la Ligue Internationale aobilise la classe ouvriere a travers sa 
jeunesse pour l'lnternatirnale Révolutionnaire de la Jeunesse ; 
pour abattre le aur de Berlín qui divise les travailleurs des 
pays des conquetes social istes et ceux des pays capital istes ; 
pour la IVeae Internationale. C'est l'unique voie pour amachar 
la direction du prolétariat aondial aux traltres du Krealin. 

La bourgeoisie nondiale et ses agents du Krealin sont cons-
cients de la slgnificatlon de la lutte de la L.I.R.Q. I . La ou le 
processus révolutionnaire est le plus avancé, en Espagne, oíi le 
P.O.R.E. section de la L. I.R.Q.J. aobilise la classe ouvriere pour 
transforaer la chute du franquisae en debut de Révolution espagno-
1e - ouvrant la voie de la révolution européenne - la dictature 
franquiste, sans un aot de protestation des stalinisns, a declaré 
l'Etat d'exception dans la province basque ils ont cowsencé á ar-
r l t e r des ai l i tants ouvriers les accusans d' í t re «eabre du PORE. 

La L. I.R.Q. I. a répondu á cette attaque avec la «obilisation 
des travailleurs pour la libération des prisonniers politiques, 
pour la levée de l 'Etat d'exception, pour défendre la révolution 
espagnole. 

Ceci est la politique de la L. I.R.Q. I. la «obilisation indé-
pendante de la classe ouvriere a travers sa jeunesse ; la recons-
truction de la IVeae Internationale ; la révolution aondiale. 

Quelle est la politique de 1» " I . C , des dirigeants du WP, 
des dirigeants de l 'a i le gauche de "S.R.'.de la K.S.L.' 7 

Healy a abandonné le coabat pour aobiliser la classe ouvrie­
re intemationale contre l'appareil stalinien. En France, en 
Espagne, au Portugal, i l soutient l'appel de Laubert-Just de 1 ' 
O.C. I. pour un gouvemeaent P.C.-P.S. "sans ainistres bourgeois*. 
En Angleterre cette "versión gauche" de la collaboration de 
classes du stalinisae prend la forae de l'appel pour un gouveme­
aent du Labor Party "s'engageant pour une politique socialista".. 
Aux U.S.A. el le prend la forae de l'appel a la bureaucratie syn-
dicale pour foraer un parti ouvrier pour lutter pour un gouveme­
aent ouvrier "s'engageant pour une politique socialiste* et la 
dissolution de la lorkers League dont l'alliance ouvriere pour 
un Labor Party. 

Ces dirigeants ont coapléteaent abandonné la lutte pour re­
construiré la IVeae Internationale. Ayant quitté le C . l . en 1971 
sous le pretexte d'un coabat contre l'opportunisae de Laabert-Jüst 
et créant leur propre " I . C * . Aujourd'hui i ls se trouvent de plus 
en plus isolés de la classe ouvriere anglaise. 

Et les dirigeants de la If.S.L. - ayant justeaent critiqué 
Healy pour son refus de faire le b ha de la lutte du C . l . contre 
les agents pablistes du stalinisi , xtr son refus de faire quoi 
que ce soit pour construiré des >>. ions dans les pays des con­
queres socialistes, pour son refus l |^iobi1iser la classe ouvrie­
re anglaise centre le Labor Party et les dirigeants syndicaux 
pour ses revendications iaaédiates - les dirigeants de la R.S.L 
n'ont rien fa i t eux-aeaes. lis refusent de lutter pour aobiliser 
la classe ouvrifire anglaise, aitour de tous les travailleurs 
dé; la Bristish Leylan pour la IVeae Internationale, lis ont abav 
donné le coabat qui ne peut se «ener qu'á l'échelle intemationa-
le pour gagner les organisations de I * I / " tout le Ik.R.P. contre 
la direction de Healy. 

Ces dirigeants ont refusé de «ener la discussion publique avec 
la Ligue Internationale, de participer a la préparation de la %ie 
conférence Internationale ouverte. Ce nationalisae a sa propre lo-
gique. lis n'ont aucune dátense contre le liquidationisae ouvert 
de l 'O.C.I . qui a «agné des ai l i tants du W.R.P. et de la W.S.L. a 
sa politique de cap i tu lat ion ouverte du Labor Party anglais. 

Les dirigeantsdu K.R.P. et de la K.S.L. adairent de voir 
leurs organisations se désintégrer sous la pression de la lutte 
des classes. 

«AIS CE N'EST PAS VRAIE DE LA NAJÜRITE DES SOBRES DES 
086ANISATI0NS DE L'"I.C.*. En Alleaagne et au Portugal des a i l i ­
tants de l ' I .C . ont coaaencé a discuter avec la L. I.R.Q. I. - Coa-
aent reconstruiré la IVeae Internationale ? - Aux U.S.A. en répon-
se a l'appel de l'organisation trotskyste (organisation syapathi-
sante de la Ligue Internationale) des ai l i tants de la lorkers Lea­
gue ont proposé une rencontre pour discuter de la aeae 
question. 

í i l i t an ts prolétariens du I.R.P. et du K.S.L ! C'est la L i ­
gue Internationale de reconstruction de la IVeae Internationale 
qui continué le coabat contre le stalinisae et ses agents 
pabl istes ! 

(í i l itants prolétariens ! I I est teaps de diré halte ! 
Preñez la directions de ces organisations des eains des opportu-
nistes et reaettez les» sar la voie bolchevique ! 

FAITES CIRCULER LES PETITIONS DE LA LIGUE INTERNATIONALE POUR" 
LA LIBERATION DES PRISONNIERS POLITIQUES EN ESPAGNE ! 
POUR LA LEVEE DE L'ETAT D'EXCEPTION ! 
POUR DÉFENDRE LA RÉVOLUTION ESPAGNOLE ! 

MOBILISEZ LA JEUNESSE OUVRIERE ANGLAISE ! 
CONTRE LE CHOMAGE ! POUR L'ÉCHELLE MOBILE DES SALAIRES ET DES 
HEURES DE TRAVAIL ! 
POUR LA CONFÉRENCE DES TRAVAILLEURS DU SECTEUR DE L'AUTOHOBI-
LE DU 15 JUIN ! ORGANISEZ A BRISTISH LEYLAND ! 

PREPA9EZ LE ÍASSEMBLEMENT DE BERLÍN EN JUILLET ! 
A BAS LE «JR DE BERLÍN ! 
POUR LES ETATS UNÍS SOCIALISTES D'EUROPE ! 
POUR U RÉPUBLIQUE S0V1ETI0UE MONDIALE f 
POUR L'INTER"ATIONALE RÉVOLUTIONNAIRE DE LA JEUNESSE ! 
POUR LA IVeae INTERNATIONALE ! 

CONSTRUISEZ UNE FRACTION DANS LES ORGANISATIONS DE l ' I .C . POUR 
LA Aeae CONFÉRENCE INTERNATIONALE OUVERTE. 

REJOIGNEZ LE COHBAT POUR RECONSTRUIRÉ LA IVeae INTERNATIONALE ! 

C'EST LE PARTÍ DE VOTRE PROCHAINE VICTO IRÉ ! 

Mai 1975 



une lettre nú 
SPARTACUS BIMD 

A la direction nationale de SPARTACUS BUND 

París, le 22 sai 1975 

Chers caaarades. 

La rencontre 1 la fete de 'Lutte OuvriVe', a Paris, les IG 
et. 19 sai a été pour nous Toccasion de poursuivre avec les a i ­
litants du SPARTACUS BUND la discussion que nous avions cowen-
cé avec la direction de votre organisation, en prenier lieu sur 
la signif ication et le contenu que nous «ettons dans la 4¿*e 
Conférence internationale ouverte, reconstructrice de la IVeae 
Internationale. Evideaaent, a partir de ce probleae central ont 
été soulevés des questions subordonnées «ais d'une inpertance 
fondaaentale, coaae, par exeaple, la justesse du aot d'oráre, 
pour le rasseableaent de Berlín ?5, pour la construction de 
1'Internationale Révolutiunnaire de la Jeunesse ( I .R.J.) , ce 
•ot d'ordre étant : "A bas le «ir de Berlin !" 

Ainsi, au cours d'un forui tenu par la Ligue Internationale 
nous avons pu clarifier et déaontrer, particuliereaent aux ai-
litants de Spartacus Bund qui ont posé cette question que ce 
•ot d'ordre n'est pas seuleaent juste qu'il est une réponse, a 
l'heure actuelle a toutes les torces contre-révolutionnaires , 
pour qui la devise "diviser pour régner" est toujours valable , 
et qui, pour arriver a leurs fins contre-révolutionnaires ont 
besoin de later la classe ouvriere en comengant par la diviser 
- división qui est syabolisée par le aur de Berlin. En effet 
i l ne s'agit pas de n'iaporte quelle división, «ais de ce lie du 
plus fort prolétariat d'Europe. Le aur de Berlin n'a pas été 
construit, coaae l'ont affimé les •ilitants de votre organisa­
tion, pour "éviter la fuite des ouvriers de l'Alleaagne de TEst 
et pour eap8cher l'influence du capital isae de pénétrer dans les 
les pays de l'Est, particuliereaent en Alleaagne de l'Est". 

Le aur de Berlin n'a súreaent pas come objectif d'eapí-
cher la pénétration de l'influence du capital, car, ce sont les 
appareils de la bureaucratie stalinienne du Kremlin, des pays 
des conquStes socialistes qui ouvrent largeaent les portes a la 
pénétration des capitaux des pays de 1' imperial isae, au prix 
prfclséaent des conquetes soci. listes et ce sont les ouvriers* 
ees pays qui, chaqué jour d'avantage, prennent conscience deoet-
te trahison et qu?, conscieasent ou inconscieaaent, défendent 
les acquis de la révolution d'octobre, acquis que chaqué révoli-
tionnaire, bolchevique doit detendré inconditionnelleaent. 

Ainsi, le «ur de Berlin a, en preaier lieu pour objet d'ea-
pecher la pénétration du vent de la révolution venant i des 
pays doainés par le capital. II a fondaaentaleaent pour objet 
d'éviter la jonction entre la lutte des ouvriers des pays de 1' 
Europe de l'Est et de l'Ouest. II a fondaaentaleaent pour objet 
d'eapecher la jonction entre la révolution sociale oul a coa-
aencé des aaintenant au Portugal et ajtl frappe a la porta de 
toute 1'Europe et la révolution politique qui se prepare dans 
les pays des conquetes socialistes. 

Ainsi le aot d'ordre d'abattre le aur de Berlin entre plei-
naaent dans ce cadre et syabolise la lutte aeae que nous aenons 
pour la défense inconditionnelle des conquetes d'octobre dans 
les pays doainés par la bureaucratie stalinienne du Kreilin. 

Nous citons cette discussion a tltre d'exeaple et en raisnn 
aeae de l'iaportance du sujet, coapte tenu de l'iaportance du 
rasseableaent de Berlin dans le processus de reconstruction de 

id naie internanunaie, ei a cause oe sa slgnii icaiiun ,>...-.. • 
aentale pour la reconstruction de la IVeae Internationale et 
dans ce cadre, pour toute 1'organisation, en Alleaagne, se ré-
claaant du trotskysae, de la ráinif ication du prolétariat alle-
aant, 'ans une lutte unie et unique pour le gouverneaant ouvri-
er et paysan, pour les Etats Unís Socialistes d'Europe. Cette 
lutte aeae, la réunification du prolétariat alleaand engendre 
directeaent la réunification de la lutte des dasses a l'Est i 

a l'ouest de 1'Europe. 

D'autres sujets ont été soulevés dans la discussion avec les 
caiarades de Spartacus Bund, toutes ees discussions ayant parte 
sur le sujet fondaaental de la reconstruction de la IVeae Inter­
nationale, tant nous soaaes persuades que les ailitants de votre 
organisation, en tous les cas, ceux avec lesquels nous avons pu 
discuter, cherchent sincerement cette voie. 
Nous étions tous d'accord que cette discussion ne doit pas 3* 
poursuivre entre "états aajors* des organisations, aais doit 
etre aenée avec l'enseable des ailitants, étant donné qu'évidBt-
aent, ees probleaes fondaaentaux concernent tous les ailitants, 
et seule, la ciarte, par la clariflcation nette, peut peraettre 
a chaqué ai 1 ¡tant de se déterainer. 

Nous avons consacré l'essentiel de notre discussion aux pro-
. bines centraux de la nature du partí que nous devons construi­

ré et dont la classe ouvriere a besoin come instruaent de sa 
victoire, c'est-a-dire la IVeae Internationale, dont la nature 
ne peut etre que celle du partí aondial d3 la révolution prolé-
tarierme, basé sur le central isae deaxratique. 

La question est de toute urgence, et si nous avons fixé la 
date de la 4feae Cnnférence Internationale Ouverte, reconstrucH-
ce de la IVeae Internationale, en aoQt 75, ce n'est pas par von-
lontarisae, aais parce que la situation de la lutte des classes 
a l'échelle internationale l'exige. La lutte des classes se dé-
roulera avec ou sans nous. Elle ne sera victorieuse que si la 
classe ouvriere est iraée de sa direction révolutlonnaire. Tél 
est l'enjeu aujourd'hui de la lutte des classes. Tout partí qui 
se veut révolutionnaire et se présente coaae tel devant la clas­
se ouvriere ne peut exister et jouer son role que dans la nesu-
re ou i l assiuile et réalise cette tache fondaaentale. 

Le Spartacus Bund est en crise, apres la constituí ion dans 
son sein, de plusieurs tendances, qui ne peuvent aener qu'a la 
scission et finaleaent a l'éclateaent. 
Les scissions, helas, ne se font pas par rapport a une oosition 
claire du Spartacus Bund peraettant une déteraination politique 
nette, aais elles se font par rapport au aanque de position 
claire sur une probleae aussi fondaaental pour une organisation 
se réclaaant du trotskysae, qu'est sa nature en tant que parti 
aondial. 

C'est dans ce cadre, et afín d'élever notre discussion a un 
niveau plus haut, vu *issi et surtout, l'urgence de cette dis­
cussion face a la situation internationale de la lutte des 
classe; nous avons fait a nos interlocuteurs de Spartacus Bund, 
la . propostion de teñir chez vous, avec nos ailitants, un fo» 
rua sur le theae : 

' la signification de la IVeae Conférence Internationale Ou­
verte Reconstructrice de la IVeae Internationale, et les ao-
yens de s^ réalisation". 

Salutations Coaaunist.es. 

Le Secrétariat Internationale de la Ligue 
Internationale de Reconstruction de la 

w _ IVeae Internationale. 

Yane Goya. 

http://Coaaunist.es


Reconstruisons l i 11«.. Internationale. 
Nous rendons publique la lettre que la Ligue Internationale vient d'adresser a l'organisation s ' i n t i t u -

lant "Quatrieae Intemationale-Japon", qui se réclane de la reconstruction de la llíeae Internationale. 

Nous le faisons conforséaent a notre position de principe - bien connue deja - de nenvr le coabat de 
la reconstruction du parti aondial du prolétariat ouverteaent, devant tous les ouvriers et a i l i tants. Voici 
encoré un point sur luquel la Ligue Internationale roiapt rtsoluaent avec la pratique néfaste de tous ees 
centres pseudo-trotskystes, selon laquelle la conscience de classe des ouvriers ne serait pas suffisamaent 
élevée pour leur parler du parti aondial de la révolution socialista et des probleaes de sa reconstruction. 

L'avance de la révolution en Asie du Sud Est - défaite de l' iapérialisae aaéricain au Viet Naa et au 
Caabodge, diff icultés qu'ont les bureaucrates (partisans aalgré tout de la coexistence pacifique) de con­
trolar la volonté des travailleurs et paysans révolutionnaires d'en f i n i r avec toute forme d'exploitation— 
•et un accent particulier sur la place céntrale que tient l'iapérialisae Japonais dans le dispositif conire 
révolutionnaire autour de la Chine et de l'Asie en general. La aontée révolutionnaire des masses voit la 
bureaucratie de Pekin tenter de plus en plus d'ouvrir le «arené chinois a l 'hpérial isae aaéricain et a son 
valet, Vispérialisae japonais afín qu' i ls puissent expleiter directement les «asses laborieuses. 

La place du Japón dans la lutte pour la reconstruction de la IVeme Internationale dans cette región est 
fondaaentab. II s'agit de renouer avec la lutte du bolchévisme en Asie, avec la lutte de la section japonai-
se de la I Vene Internationale, avec sa section indochinoise qui a disputé la direction de la classe ou. r i -
ére au stalinísae et dont le dirigeant Tha Tu Thao a été assassiné par les agents de Ho chi ¡íinh | 

Rendue plus d i f f i c i l e avec la crise de la Weae Internationale, cette tache fut engagée par le Coaité 
International. Mais les l iaites de l'organisation qui a representé la continuité de la IVeae Internationa­
le ne lui ont pas perais Je la mener a bien, a partir de la participation des ca.arades de "Quatrieae In­
ternationale - Japón" á la conférence du Coaitá International de 1966. LMsoleaent national qu' a subí 
par la suite cette organisation n'a fa i t que rendre ses di f f icultés et confusions plus aigues. 

La Ligue Internationale reprend, aussi sur ce terrain, la tache de reconstruction de la IVeae Interna­
tionale qui était celle du Coailé International. Ce debut de discussion avec les caaarades de "Quatrieae 
Internationale - Japón* en est un éléaent important. 

le 35 aai 1975 

A PARÍS LE 8 MAI 1975 

Au Coaitá Central de Quatrieme Internationale -Japón 

Caaarades, 

Avant-hier nos camarades San Muro et Kantor ont 
•u un entretien avec le camarade * . Celui-ci nou s 
a transáis la réponse negativo de votre organisation 
A l'lnvitation a la conférence du Comité Internatio­
nal de Liaison pour la construction de 1'ínternatio* 
nale Révolutionnaire de la Jeunesse, le 18 Mal a 
Paria. 

La raison politique de votre refus était que le 
Coaité Central de votre organisation n'a pas pu en­
coré aufflsamnent étudier les positions et analyses 
de la LIRQZ. D'autre part nous constatons que d'au-
tras propoaitions contenues dans notre derniere let-
tra n'ont pas encoré eu de réponse de votre part. 
Hous penaona done qu'il est nécessaire de revenir 
plua largeaent sur certains points de cette- lettre. 
Ceci nous peraettra d'avancer dans le processus de 
clarifioation politique, engagé désormais entre la 
LIRQI et la Quatrieme Internationale - Japón, dans 
le cadre de la préparation de la 4eme Conférence In­
ternationale Ouverte Reconatructrice de la IVeme In­
ternationale, qui se tiendra en été 75. 

En premier lieu nous tenons a souligner que pour 
nous, la reconstruction de la IVeme Internationale 
est une tache fondamentalement politique, done pra­
tique. Elle ne peut étre réalisée qu'en mobilisant la 
classe ouvriere contre le stalinisme - principal oba-
tacle a la révolution socialiste - et ses diverses 
agences (pablisme, e t c . ) , pour la IVeme Internatio­
nale en tant qu'alternative politique au stalinisme, 
au réformisme, aux liquidateurs. Cela ne veut nulle-
ment diré que nous souvestimons le rdle de la clari­
fioation théorique, par exemple sur l'histoire de la 
IVeme Internationale, la nature du parti mondial, les 
méthodes de sa construction. Toute la riche histoire 
de deux années d'existence de la LIRQI prouve préci- ' 
sement le contraire. Mais nous ne réduisons pas la 
reconstruction de la IVeme Internationale uniquement 
a son aspect unilateral de discussion. C'est une dea 
lejons importantes que nous tirons de l'histoire 
méme de la IVfeme Internationale et des faillitea suc-
cessives de ses diverses directions. Reconstruirá la 
IVeme Internationale veut diré, en premier lieu, al­
iar a la conquéte de la classe ouvriere dans sea bas-
tions - la oü le stalinisme et le réformisme sont la 
plua forts - disputer, dans la lutte dea travailleurs, 
la direction politique au stalinisme, presentar la 
IVfeme Intennationale en tant qu'alternative revoluti-



17. 
onnaire au stalinisme et la social-démocratie. 

j C'eat uniquement en abordant cette tache fonda-
mentale et essentiellement polltique (implantation de 
la IVeme Internationale daña la claase ouvriere et 
destruction du stallnisme) que peuvent et doivent étre 
clarifiés tous les problemea théoriques et politiquea 
que la IVeme Internationale doit encoré résoudre pour 
conquerir la direction de la claaae ouvriere. 

La 1IRQI a passé un temps important pour clarifi-
•r cette question fondamentale. La reconatruction de 
la IVeme Internationale n'est pas cette "diacusaion", 
cea manoeuvrea sana principe entre les étata-majors 
et lea "chefs historiques" du genre de Mandel, Lambert, 
Healy, Hansen, Juat et bien d'autres. Elle n'est pas 
une "réunification" dea diversea composantes de la 
"famille trotskyste". Elle n'a rien a voir avec les 
savantes et "scientifiques" discutailleriea "théori-
ques" sur tout et rien. La reconatruction de la IVeme 
Internationale signifie principalement cette lutte 
•ssentielle pour détruire toutes les agencea de l'ia-
périalisme dans le mouvement ouvrier, stalinisme en 
premier lieu. C'est la base, la condition et l'enjeu 
de la lutte pour 1'indépendance du prolétariat. C'est 
la raison d'étre de la IVeme Internationale - bolche­
vismo de notre apoque -. 

Nous mettons un tel accent aur ce point, car il 
nous semble que vous envisagez la reconatruction de 
la IVeme Internationale surtout comme une diacussion. 
II ressort clairement des conversations avec le ca­
marade J9Mb, de méme que de votre demiére réponse, 
que vous voulez d'abord discuter avec nous,tous les 
problemas ssaantiels de la IVeme Internationale, et 
c'est aeulement apres une telle discusaion - une fois 
arrivés k un accord total et complet - que vous aerez 
dispoaés a entreprendre des combata communs avec noua. 
Une telle démarche et méthode nous semble erronée, 
car elle oppose théorie et pratique, au lieu d'éta-
blir entre eux une relation dialectique. Nous aommes 
pour engager immédiatement une discusaion entre la 
LIRQI et "Quatrieme Internationalé-Japon". Nous vou-
lons que cette clarification-soit publique, qu'elle 
aoit menee dans notre presse respective devant tous 
lea travailleurs et militants.A cet effet, nous vous 
proposons ci-dessous la méthode dont nous entendons 
organiser une telle clarification et ses sujeta les 
plus importants. Mais pour que cette discusaion et 
clarification aient un sens politique allant vera la 
reconatruction effective, pratique de la IVeme Inter­
nationale, nous vous proposons de vous engager des 
aujourd'hui, aux cStés de la LIRQI, dans la solution 
pratique de ees problemes - eux aussi extremement 
concreta-. 

i Citons-en quelques uns: comaent recruter en masse 
lea travailfeurs, les ouvriers, a la IVeme Internatio­
nale en tant que telle, comment s'implantar a l'échel-
le Internationale et daña chaqué pays daña les baa-
tions du prolétariat, comment conduire la claaae ou* 
vriere Internationale k son pouvoir indépendant au 
lieu des Pronta Populaires et "gouvernementa PC-PS" 
qui la menent a l'écrasement et a la contre-révolution, 
comment détruire politiquement et organisationnelle-
ment lea partis ataliniens et sociaux-demócratas, 
comment détruire le Secrétariat Unifié Pabliste, le 
Comité d'Organisation de Lambert-Just, le Comité In­
ternational de Healy - toua lea obstadas a 1'indépen­
dance du prolétariat et essentiellement de son parti: 
la IVeme Internationale - et gagner sea meilleura 
militanta ouvriers, comment implantar la IVeme Inter­
nationale en URSS, en Chine, dans les paya de l'Est,.. 
Et cecl immédiatement. aujourd'hui, car la révolution 
prolétarienne eat k l'ordre du Jour. La IVeme Inter­

nationale sera reconstruite, elle deviendra la direc­
tion effective du prolétariat dans cette montee révo— 
lutionnaire qui múrit et se développe seulement si 
elle se lance pratiquement dans la préparation de 
cette révolution; par conséquent, si elle se présente 
dans le combat des travailleurs comme alternativo au 
Btalinisme, que ceux-ci recherchent activement, k 
l'échelle internationale. 

Des sa fondation la LIRQI est désormais engagée 
dans cette lutte. Son 1er Congrés a défini le contenu 
politique de la reconatruction de la IVeme Internati­
onale, et done de la 4éme C_ "trence reconstructrice: 
changar le rapport entre la IVeme Internationale et 
la clasae ouvriere. Cela suppoae précisément la des-
truction des centres se réclamant abuaivement du trot-
skysme dans une lutte constante et pratique pour dé­
truire le stalinisme, en premier lieu, et le réfor-
misme. La LIRQI a défini la méthode de cette recona­
truction: conquéte de la jeunesse prolétarienne par 
la conatruction d'une internationale Révolutionnaire 
de la Jeunesse de masse, dans une mobilisation in­
ternationale - dans les pays de l'Est et dans les 
pays capitalistes - de la jeunesse ouvriere contra 
le stalinisme, contre la crise imperialista et ses 
conséquences (principalement chómage, etc..) pour la 
révolution socialiste mondiale, pour les Etats Onis 
Socialistes d'Europe. 

Notre deuxieme Congrea a encoré plus precisé 
cette direction en définissant comme l'axe de l'atta­
que de la IVeme Internationale les bastiona de la 
claaae ouvriere internationale: 1'industrie automo-
bile. 

C'est k cette mobilisation internationale de la 
jeunesse prolétarienne, en particulier dans 1'indus­
trie automobile, que nous invitons votre organisation. 
Nous voulons que votre organisation s'engage avec la 
LIRQI dans la construction d'une Internationale de 
masse de la jeunesse ouvriere pour preparar le vaste 
rasaemblement de Berlín, en juillet 1975, sous le mot 
d'ordre "A baa le mur de Berlin" - k la veille de la 
4eme Conférence. 

La question fondamentale de la reconatruction de 
la IVeme Internationale et de sa construction comme 
direction révolutioimaire est celle de 1'indépendance 
polltique et organisationnelle-.du prolétariat «ondial 
•n tant que clasae. Résoudre positivement cette ques­
tion signifie faire reconnaltre a la classe ouvriere 
la continuité de la IVéme Internationale, de sa lutte 
depuis lea années 30 pour préserver cette indépendan­
ce du prolétariat, bradée et trahie par lea staliniens 
•t les opportunistes. C'est le contenu essentiel de 
la continuité de la IVeme Internationale, celul éga-
lement de aa reconatruction. La LIRQI part k la con-
quéte de la jeunease prolétarienne, combat pour la 
construction de l'IRJ -principal instrument de cette 
reconstruction - et eat en train précisément de ré­
soudre concretement cette question essentlelle. Et 
c'est lk, la base de la lutte pour détruire le stali­
nisme, le réformisme, les liquidateurs et les oppor­
tunistes. | 

Nous voulons que la jeunesse et le prolétariat 
de Japón participent activement dans cette •obilisa-
tion internationale, aux efitéa dea jeunes ouvriers 
des USA, d'Europe de l'Est et de l'Ouest. Nous pen-
sons que votre organisation peut et doit jouer un ro­
le capital dans cette mobiliaation révolutionnalre. 
Vos préoecupationa aont les mémes que les notres, de 
mime que celles des milliers de militants et ouvriers 
dans le monde qui recherchent,la IV Internationale, 
le parti mondial de la révolution. Voua tentes de x4~ 
soudre le méme probleme fondamental que la LIRQI: 
comment, en pratique, implantar la IVene Internatio* 



nale dans la claase ouvrieie mondiale, dono comment 
réaoudre sa criae et la reconatruire;votre organisa-
tion joue un rfile capital par la place méme que le 
prolótariat du Japón occupe dans la classe ouvriére 
internationale et le rfile qu'il joue et peut jouer 
dans la lutte mondiale contre l1imperialisme et le 
staliniame. 

Hous pensons notamnent au procesaua révolutionnai-
re en route aur le continent aaiatique, en particuli-
•r naintenant - en Indochino; par rapport auasi a la 
révolution politique en Chine. Face a la montee ré­
volutionnaire dea maaaea ouvrierea et payaannea 
d'Indochina toutes les forcea contre-révolutionnairea 
- en premier lieu le atalinisme et la bureaucratie 
de Pekin - tentent d'étrangler cette révolution du 
moment que l'impérialisme américain lui-méme, ni la 
bourgeoiaie lócale n'en sont plus capables. Le Front 
Populaire au Vietnan et au Cambodge a la méme fonc-
tion et nature fundaméntale que ceux qui sont en pré-
paration en E3pagne, en Franco, en Italie, ou celui 
qui répprime deja lea travailleura au Portugal. 

La reconstruction de la IVéme Internationale en 
isle passe par le proletariat du Japón. Votre rfile, 
camarades, est fondamental pour tout le mouvement 
ouvrier mondial, pour la aolution poaitive de la criae 
de la IVeme Inte -nationale. L'accélération de la lutte 
des classes en Burope et en Indochino rend la tache 
de la LIRQI - et la vfltre par lá-méme - tres urgente. 
Aujourd'hui, la continuité de la IVeme Internationale 
- par rapport au prolétariat du Japón et d'Indochino— 
a une signification tres precise et pratique: recon-
truction de la IVeme Internationale dans cette partió 
du monde, le combat pour l'implanter en Indochino -
pas essentiel vers la section chinoise de la IVeme 
Internationale. Tout ceci autour du mot d'ordre des 
Etats Unis Socialistas d'Asie aud-e3t, contre les 
Fronts Populairea dea GRP et Sihanouk, contre la bu­
reaucratie de Hanoi, Pekin et Moscou. 

Noua avona clairement dit et nous le répétons ici 
: la LIRQI veut gagner votre organiaation en tant que 
aa section japonaise. Nous sommea la seule organiaa­
tion se réclamant du trotskysme qui: 
a) agit en pratique comme parti international basa 
sur le Porgramme de la IVeme Internationale et appli-
quant le centralisme démocratique international; 
b)agit sur la base d'une stratégie mondiale de re-
construction de la IVeme Internationale; 
c) qui organise et impulse cette large mobilisation 
Internationale daña lea bastiona de la claaae quvriere; 

d) et qui, par conséquent, prepare activement, daña 
la montee révolutionnaire actuelle, la priae du pou-
voir par le prolétariat a l'Est et a l'Oueat, la des-
truction du staliniame et sos agencea, autrement dit 
la reconatruction de la IVeme Internationale et son 
affirmation comme direction révolutionnaire de la 
classe ouvriére. 

Votre organiaation ne peut pas étre absenté de 
ce combat. D'autant plus que et vous et nous voulons 
la reconstruction de la IVeme Internationale; vous et 
nous, nous rejetons toua ees paeudo-trotakyatea, tous 
ees centres divera comme ayant fait faillite. Nous 
pensons que voua étea deja prochea de la LIRQI, bien 
qu'il faut clarifier jusqu'au bout lea questions es-
sentielles. Mais nous avona des bases politiquee com-
munea, de méme que des expériences, diff¿rentes daos 
leur forme et histoire, mala communea daña leur si­
gnification et aboutiaaement, pour lutter coude a 
coude pour la aolution pratique de la criae de la 
IVeme Internationale. 

La Conférence du Comité International de Liaiaon 
pour la construction de 1'Internationale Révolution-
.-- J~„ An 1 - T»,,-».OOD o« H a n * lo I " Mni Ello l"i-»ÍJ-

blera, d'une part, les organisations de jeunesse pro-
létarienne que la LIRQI construit la oü elle poaaéde 
deja dea aectiona (tellea Juventud Proletaria d'Es-
pagne, les Cercle3 des Jeunea Révolutionnairea de 
Prance, embryon des Jeunesses Ouvrierea Révolutionnai­
rea, les delegues des CJR de Belgique, USA, Suéde, Por­
tugal, paya de l'Est; d'autre part dea delegues et 
•ilitants d'Allemagne, d'Angleterre et d'autres pays 
éventuellement, de méme que militante ou organisations 
participant a titre d'observateurs. Le camarade Kato 
a exprime son accord a y participar en son nom propre, 
k titre d'observateur. 

Le 15 Juin, la LIRQI organise la conférence inter­
nationale des jeunes ouvriers de 1'industrie automo-
bile de divera pays. 

Noua vous demandona que votre organiaation se 
joigne a noua daña la préparation de cette conférence, 
c'est-á-dire qu'y soient presenta lea ouvriers 
( leurs delegues ) dea uaines Toyota, Honda, Mazda, 
Datsun et autres. La conférence discutera et decidera 
lea moyens politiquea et organiaationnels de la mobi­
lisation internationale des travailleura de 1'industrie 
automobile contre 1'imperialismo et le stalinisme, con­
tre le chfimage et l'inflation. Dans quelques jours, 
vous recevrez le N° 12 de "la Quatrieme Internationale" 
dans lequel est publié l'Appel a cette conférence. 

C'est k l'issue de cette mobilisation internati­
onale que se tiendra, organise et convoqué par la 
LIRQI, le rasaemblement de Berlin, en juillet 75, oü 
sera fondee 1'Internationale Révolutionnaire de la 
Jeunesae. 

Jusque la et paralléleraent nous vous proposons 
d'ouvrir immédiatement la clarification politique des 
problemea fondamentaux de la reconstruction de la IVo 

Internationale. Noua propoaona que cette clarifica­
tion se fasse dans notre presas respective et par des 
rencontres directos; qu'elle soit menee paa seulement 
parnd tous nos militants. La base politique de cette 
clarification sera, tout naturellement, notre lutte 
et activité communes; par conséquent, lea questions 
posees le aeront directement par notre effort et com­
bat commun de reconatruire la IVeme Internationale 
dans l'intervention daña la classe ouvriére interna­
tionale et sa jeunease. 

Noua voua proposons que cette clarification dé-
bouche le plus rapideraent possible aur une conférence 
nationale de votre organiaation, avec la participa-
tion de la délégation du Comité Exécutif International 
de la LIRQI, qui discutera et decidera l'adhéaion de 
"Quatrieme Internationale-Japon" a la LIRQI. 

Noua proposons les aujeta suivants comme axes de 
cette clarification: 

1. La continuité de la IVéme Internationale, du 
bolchévisme (avec comme questions: 
- causes objectives et subjectives de la crise de 
la IVeme Internationale; pablisme et ses derives; 
- Le Comité International, sa nature, son rfile, 
sa crise; 
- la signification politique et pratique de la 
reconstruction de la IVéme Internationale, ses 
méthodes, ses taches) 

2. La révolution mondiale - en premier lieu europée-
ne - est k l'ordre du jour. Notre époque est celia 

de la IVéme Internationale. La crise de l'impérialis­
me et du stalinisme. 

3. La nature d'URSS et des pays de l'Est. Révolution 
politique en Chine. 

Nous pensons qu'il est urgent qu'une rencontre 
directe soit organisée entre votre organiaation et 



1« LIRQI pour discuter de nos propositions et organí-
ser le conbat commun et la clarificatlon politique. 
A cette fin, nous voudrions envoyer chez vous un ca­
marade, pour environ I semalne. Ce camarade sera ha­
bilité a prendre des déeisions au non du Comité Eié-
outif International de la LIRQI; il pourra aussi mener 
areo YOUS et les ailitants de rotre organisation tou­
tes les discussions pour mieuz faire connaltre toutes 
nos positions et analyaes, ainsi que pour mieux con­
naltre les vótres. Nous proposons que ce voyage se 
fasse au plus tard jucqu'a la fin du mois de Kai. 

S'agissant des questions techniques, notre grand 
probléme est celui de l'argent. Nous n'en avona Bres­
que pas et TOUS proposons une participation égale 
auz frais de ce voyage (il a'agirait, bien sur, d'un 

;TO1 charter). 

wous vpus prions, camarades, de nous x'aire par-
Tenir votre réponse le plus t6t possible, et TOtra 
prise de position par rapport a l'enseable de nos 
propositions. 

ATec nos salutations trotskystes, 

Marek Kantor, 
au nom du Secrétariat Inter­
national du CE.I. de la LIRQI 
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